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ELEMENTS 
PAPIERENVELOPPE

Ç
a a commencé par la messe 
de départ un dimanche soir, 
puis nous avons pris le bus 
en direction de l’Italie. Après 
de très longues heures de 

route et une tentative de dormir sur 
un siège de bus aussi large qu’une 
planche à repasser, nous sommes 
arrivés, lundi après-midi, à une heure 
de Rome, dans une école. Là, nous 
avons dormi… dans un gymnase ! 
Et les aventures ont commencé : une 
ambiance un peu camping, des portes 
qui ne fermaient pas ou qui man-
quaient, mais toujours dans la bonne 
humeur.
Ma semaine a été rythmée par de 
belles découvertes : la basilique de la 
Sainte-Trinité, la fontaine de Trevi (où 
il y avait un monde fou !), le Panthéon, 
le Colisée, le Vatican… et bien sûr, LE 
meilleur glacier de Rome (oui, peut-
être mon meilleur souvenir).
Mais ce Jubilé, ce n’était pas qu’un 
voyage touristique. C’était surtout un 
temps de foi, de rencontres, de chants 
et de joie. Nous avons chanté dans 
les rues, les bus, les métros, avec des 
jeunes venus du monde entier. On ne 
parlait pas tous la même langue, mais 
on partageait la même joie, la même 
espérance.
Les rencontres ont aussi eu lieu dans 
les files d’attente pour manger. Par-
fois, voire souvent, interminables, 
ces moments devenaient eux aussi 
des lieux d’échanges et de fous rires 
(bon, même quand on tentait de « se 

rapprocher » dans la file du stand… à 
force, on devient des experts du dou-
blage improvisé !).
J’ai aussi pu approcher la relique du 
bienheureux Carlo Acutis, passer la 
Porte sainte et vivre des temps forts 
de prière et de célébration.
Après une semaine bien remplie, 
il faut avouer qu’on commençait à 
accuser la fatigue… et les excès de 
pizza margherita ! À force d’en man-
ger midi et soir (parce que c’était sou-
vent le plus simple, et surtout le plus 
rapide), certains d’entre nous, moi y 
compris, ne pouvaient plus en voir.
Po u r  t e r m i n e r  c e t t e  s e m a i n e 
incroyable, nous avons vécu le 
week-end final… à la belle étoile, à 
Tor Vergata, un immense espace en 
périphérie de Rome ! C’était un océan 
de jeunes. Nous avons marché pen-
dant quelques kilomètres pour y arri-
ver, tous ensemble, en chantant, en 
riant, en râlant, car il faisait chaud ! 
Et une fois sur place : des milliers de 
jeunes réunis, dansant, priant, chan-
tant ensemble.
Ensuite, une petite surprise est venue 
au beau milieu de la nuit : la pluie. 
Mais même trempés, enroulés dans 
nos couvertures de survie et nos sacs 
de couchage trempés, la joie ne s’est 
jamais arrêtée.
Et bien sûr, le moment inoubliable 
de cette semaine : la rencontre avec 
le pape Léon XIV pour clôturer ce 
Jubilé. n

Clémence Romary

Joie et espérance
IL Y A DEUX ANS, JE PARTICIPAIS AUX JOURNÉES MONDIALES DE 
LA JEUNESSE (JMJ) À LISBONNE : UNE EXPÉRIENCE MARQUANTE, 
RICHE EN RENCONTRES, EN FOI ET EN ÉMOTIONS. 
CETTE ANNÉE, J’AI EU LA JOIE DE PARTICIPER AU JUBILÉ 
DES JEUNES À ROME AVEC LE DIOCÈSE DE BESANÇON.

JUBILÉ DES JEUNES À ROME 

Quatrième jour du Jubilé 
des jeunes du diocèse à Rome.
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D
ans un monde marqué par l’incertitude 
et les épreuves, la vertu de l’espérance 
est une lumière essentielle pour les 
chrétiens et pour le monde. Avec la 
foi et la charité, elle fait partie des 
trois vertus théologales, données 

par Dieu pour orienter notre vie vers Lui.
Qu’est-ce que l’espérance ?
Le catéchisme de l’Église catholique définit 
l’espérance comme « la vertu théologale par 
laquelle nous désirons comme notre bonheur le 
Royaume des cieux et la vie éternelle, en mettant 
notre confiance dans les promesses du Christ et en 
nous appuyant sur la grâce du Saint-Esprit ».
L’espérance est donc bien plus qu’un simple 
optimisme ou un désir de jours meilleurs : elle 
est la confiance inébranlable en Dieu et en 
sa fidélité. Elle s’appuie sur la résurrection du 
Christ et nous conduit vers la vie éternelle.
Quelle différence avec l’espoir ?
Selon le dictionnaire de l’Académie française, l’espoir 
est « le fait d’espérer, d’attendre quelque chose », tandis 
que l’espérance est « un sentiment qui porte à attendre 
avec confiance un bien que l’on désire. » Le dictionnaire 
des Immortels précise : « Chez le croyant, [elle est] 
l’attente ardente de l’accomplissement des promesses 
divines. » « Ainsi, l’espérance est intrinsèquement 
liée à la foi et à ce qui conduit vers Dieu. Elle s’inscrit 
dans une dynamique de veille volontaire, tandis 
que l’espoir paraît plus passif, plus terrestre. » 

Cette partie d’un article paru dans Église en Mayenne 
a retenu toute mon attention et donne bien le ton de 
ce nouveau numéro de notre journal de doyenné.
Oui notre monde ne va pas très bien. Oui de nouvelles 
questions se posent. Oui nous sommes en perte de 
vitesse…. Mais que faisons-nous ? Attendons-nous 
béatement que les choses se fassent ? Bras croisés, 
cœur sec… pour critiquer ensuite ou tomber dans 
toute forme de conspirationnisme ou complotisme ?
Non tout n’est pas fichu ! Non nous ne sommes pas 
à la fin de la société, de la foi et de l’Église. Oui Jésus 
est mort mais il est ressuscité et nous sommes entrés 
dans l’espérance ; rappelons-nous le merveilleux texte 
de Jean Paul II en 1994 : « Entrez dans l’espérance ».
Deux passages du Nouveau Testament retiennent 
mon attention :
Dans la lettre aux Ephésiens : 1.18 Qu’il ouvre à sa 
lumière les yeux de votre cœur, pour que vous sachiez 
quelle espérance vous ouvre son appel, la gloire sans 
prix de l’héritage que vous partagez avec les fidèles.
Et dans celle aux Hébreux : 10.23 Continuons sans 
fléchir d’affirmer notre espérance, car il est fidèle, 
celui qui a promis.
Alors, que ce numéro nous aide à être des pèlerins 
d’espérance. Que nous sachions accueillir ce qui est bien, 
ce qui est bon, ce qui est beau à travers l’expérience 
des jeunes et la vitalité de nos communautés. Que 
nous soyons signes de cette espérance qui est la 
nôtre, car, ne l’oublions pas, le Christ nous attend 
et compte sur chacun et chacune d’entre nous !

L’espérance, une vertu théologale 
très actuelle

Père Florent Belin

AGENDA

Exposition-vente 2025 Petites Mains de Saint-Desle
DE NOMBREUSES IDÉES CADEAUX POUR LES FÊTES DE FIN D’ANNÉE.
L’exposition vente des Petites Mains de Saint-Desle aura lieu à la salle Jeanne d’Arc,  
rue Pasteur à Lure : du lundi 3 novembre au dimanche 9 novembre de 8 h 30 à 18 h 30.

Nous vous proposons : tabliers, essuie-mains éponge, 
torchons de vaisselle, maniques, dessous de plats.
Sacs à pain, sacs à tartes, sacs à sacs, nappes, 
serviettes de table, coussins.
Gants de toilettes enfants et adultes, sacs de lavande.
Nouveautés : sorties de bains pour femme, 
lingettes, porte-couvert, porte-monnaie fantaisie, 
porte-clés, pochons.
Confiture et gelée fabriquées dans le Haut-Doubs.

Une nouvelle bénévole, Marie-France, a rejoint 
notre équipe : elle vous proposera quelques petits 
tableaux ainsi que de la peinture sur verre.

Venez nombreux, un accueil chaleureux 
vous sera réservé !
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Hugo, peux-tu te présenter brièvement ?
Je suis lorrain d’origine, né à Lunéville, 
dans une famille « mixte » judéo-chré-
tienne. J’ai été principalement scolarisé 
dans des écoles privées catholiques, où 
j’ai acquis les connaissances de base sur la 
foi chrétienne. Après des études de com-
merce, j’ai travaillé dans la vente de voi-
tures, de piscines… et aujourd’hui je suis 
employé d’un bureau d’études, un cabinet 
juridique spécialisé dans les nécropoles et 
édifices funéraires, basé en Haute-Saône. 
C’est une profession où je peux nourrir et 
exercer mon goût pour tout ce qui a trait au 
patrimoine chrétien de notre pays.

Comment as-tu connu le pèlerinage 
des pères ?
J’étais en contact avec plusieurs pèlerins, 
qui savaient que j’étais entré dans un iti-
néraire de préparation au baptême, et 
qui m’ont invité à y participer. J’ai donc 
sauté sur l’occasion, pris quelques jours 
de congés et je me suis inscrit à cette édi-
tion 2025. J’avais envie de marcher car 
c’est quelque chose qui a marqué mon 
enfance, quand avec mes grands-parents 
nous marchions quelques kilomètres 
pour nous rendre en pèlerinage sur la 
colline de Sion – un sanctuaire-basilique 
consacré à Notre-Dame, dans la plaine des 
Vosges – ce qui a probablement allumé 
l’étincelle de ma foi et mon envie de décou-
vrir le Christ !

Comment s’est passé ce pèlerinage ?
C’était dur physiquement, mais la fatigue 
et la douleur nous rendent plus humbles 
et nous aident à nous rapprocher. Il y a 
une entraide, une solidarité entre les par-
ticipants qui fait qu’en quelques heures à 
peine, malgré les différences d’âge et de 
rapport à la foi et à l’Église, on forme un 
groupe uni, tourné vers saint Joseph et 
vers Dieu. La lectio divina*, tous les après-
midi était un moment très riche, pendant 
lequel on était tous à l’écoute les uns des 
autres et pour entrer de plus en plus dans 
le texte… J’étais presque frustré qu’on n’en 
reparle pas encore pendant la soirée pour 
mettre en commun ce qui s’était dit dans 

chaque groupe. J’ai aussi beaucoup appré-
cié tous les moments de camaraderie, de 
rigolade. D’ailleurs ça m’a motivé pour 
inciter des copains qui veulent comme 
moi s’engager, se dépasser, faire quelque 
chose de concret, apprendre, comprendre 
et mettre en pratique la foi. On en a tous 
un peu assez de cette attitude « passive » 
du chrétien qui reste assis en déplorant 
tout ce qui ne va pas. L’objectif est de 
nous joindre au pèlerinage de Chartres, à 
une douzaine de Haut-Saônois. J’ai aussi 
d’autres projets, comme celui d’aller au 
mont Saint-Michel. J’ai découvert aussi 
lors de ce pèlerinage des pères que je pou-
vais apprécier et même bien m’entendre 
avec des personnes qui n’ont pas du tout 
les mêmes idées que moi. Mon regard sur 
la chapelle de Notre-Dame du Haut, que je 
trouvais jusqu’alors très laide, a complète-
ment changé pendant la veillée de prière 
que nous avons faite ensemble à l’arrivée 
du pèlerinage : la lumière, la musique, 
l’ambiance m’ont beaucoup ému.

Nous venons d’accompagner l’un des 
pèlerins, Claude, à sa dernière demeure : 
est-ce que tu veux en parler ?
Oui, ça a été très difficile pour moi, son 
décès m’a beaucoup affecté malgré la 
brièveté des moments qu’on a passés 
ensemble. J’ai apprécié l’homme, le père 
de famille, charmant, blagueur, posé, dans 
tous les instants du pèlerinage. Je n’ai plei-

nement réalisé la perte qu’au moment où 
son cercueil a été descendu dans la tombe. 
Avec les copains, nous allons proposer 
nos services à son épouse Jennifer. n

Propos recueillis
par Alexandre Coronel

* Méthode de prière développée par les 
Pères de l’Église qui consiste à lire un texte à 
caractère spirituel – ici tiré d’un Évangile – en 
plusieurs « passes’ », pour aller de son sens 
littéral jusqu’à la formulation d’une prière.

Hugo, jeune pèlerin 
en quête d’absolu
CERTAINS JEUNES NE SONT PAS COMBLÉS PAR LES OFFRES DE LA SOCIÉTÉ INDIVIDUALISTE ET MATÉRIALISTE 
DANS LAQUELLE NOUS VIVONS. HUGO, 25 ANS, EST L’UN D’ENTRE EUX. PLUS JEUNE PARTICIPANT DE L’ÉDITION 
2025 DU PÈLERINAGE DIOCÉSAIN DES HOMMES, ÉPOUX ET PÈRES, DE SAINTE-ANNE À NOTRE-DAME DU HAUT, 
IL Y A FAIT DE BELLES DÉCOUVERTES ET DE BELLES RENCONTRES QUI NOURRISSENT SA FOI.

TÉMOIGNAGE

À-Dieu, Claude
Nous pensons 

tous à Claude 
Chubert, fidèle 
participant 
du « pèlé des 
papas »,  
qui confiait 

le 3 juillet 
sur le groupe 

whatsapp des 
pèlerins :  « Comme 

chaque année, il m’est compliqué de 
rentrer dans ce pèlerinage et comme 
chaque année, je suis triste de le quitter. 
Vivement l’année prochaine. » 
Nous aussi, Claude, nous sommes tous 
bien tristes que tu nous aies quittés. 
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La météo caniculaire de la dernière semaine de juin a 
éprouvé les pèlerins dans leur chair, mais raffermi leur foi... 
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V
ingt-cinq ans de ministère ! 
Mon Dieu que ça passe vite ! 
Quelle joie de célébrer cet 
événement le 26 juin au 

centre diocésain avec tous les prêtres 
et diacres permanents jubilaires ! Et 
puis j’ai fait le choix de célébrer deux 
dimanches de suite, le 29 juin et le 6 juil-
let pour associer les deux paroisses, les 
deux communautés dont j’ai la charge 
à cette action de grâce. Le 29 juin, nous 
avons associé à cette fête le diacre Jean-
Marie Thiriot, puisqu’il fêtait lui aussi 
ses vingt-cinq ans de ministère. En effet, 
nous avons été ordonnés le même jour 
à la même heure mais à deux endroits 
différents, dans deux diocèses diffé-
rents. Mystère de la communion dans 
la foi et de l’universalité de l’Église. 
Et puis le 6 juillet, c’était aussi pour 
associer le père Bernard Legain qui 
fêtait ses soixante-cinq ans de sacer-
doce. Même s’il a changé d’avis et qu’il 
n’était pas là ce jour-là, cela ne nous 
a pas empêchés de rendre grâce et de 
prier pour les vocations. Car pour moi 
ce n’était pas nous, prêtres ou diacres, 
qui étions à l’honneur mais le Christ 
qui nous accompagne depuis de nom-
breuses années, qui nous donne la force 

et l’audace de construire l’Église d’au-
jourd’hui. Parce qu’avec nos limites et 
nos difficultés nous ne pouvons rien 
sans Lui. Et pour moi, ces vingt-cinq 
ans, c’est la joie de toutes ces rencontres 
pour une préparation puis une célé-
bration de sacrement, mais aussi pour 
toutes ces rencontres gratuites égale-
ment au détour d’une rue, d’une place, 
d’un rayon de magasin ou ailleurs. 
Là, être reconnu comme prêtre pour 
répondre à une attente ou simplement 
pour le plaisir de partager. Et puis, je 
pense à toutes ces liturgies célébrées. 
En faisant confiance à l’Église à tra-
vers ce qu’elle nous propose dans les 
rituels, cela nous aide à entrer en com-
munion avec Dieu simplement avec les 
mots de l’Église, Mater et Magistrat 
(mère et enseignante) et avec tous nos 
frères et sœurs. Nous ne savons pas 
ce qu’ils vivent en leur for intérieur, et 
c’est tant mieux, mais nous le vivons 
tous ensemble et c’est cela qui est le 
plus beau. Tout cela vaut bien la peine 
de rendre grâce pour vingt-cinq ans de 
vie en Église comme serviteur ! n

 
Père Florent

Jubilé des prêtres et diacres : 
célébrer dans la joie !

PAROISSE DU PAYS DE LURE
Première communion le 22 juin 
Maxence LAURENT, Manon LAURENT, 
Lucas SALOME, Evan SALOME, 
Matthew RAMASSANY, Sergio DJOKA, 
Angèle JANSSENS, Joy MOUREY
Profession de foi le 22 juin
Déborah GABRIEL,
Éléonore MATTHIEU-GORSETTI,
Margaux LAURENT

PAROISSE DU PAYS DE MELISEY
Première communion le 15 juin
Nathan CARRIERE, 
Lucie BONMARCHAND, 
Mattéi CALLEMEYN, Chloé FRECHIN, 
Célestin CLERGET
Profession de foi le 15 juin
Athena LEFEVRE GUERRIN,
Eve LEMERCIER, Anna CARRIERE

PAROISSE DE CHAMPAGNEY
Première communion  
le 22 juin, à Notre-Dame du Haut
DIDIER Manon, FORMENTEL Hailey,
HADJOUDJE-DURIN Joshua, HERMANN 
Rubben, HOSATTE Jérémy, 
LECLERCQ Nateo, MARILLER Rose,
SCHIR Lucas
Profession de foi le 8 juin 
à Notre-Dame du Haut
DE AGRELA Cléman, FREY Jeanne, 
GROSJEAN Gabin, HOSATTE Julien,
PETIT Lina, THOUVENOT Jeanne,
WALTER Léonie

PAROISSE D’ATHESANS-MOFFANS
Première communion 
le 1er juin à Villersexel
BALLOT Noé, BERTHET Manon, 
BRET Eliot, KONYI Célya, LEVREY Agathe,
LEVREY Baptiste, MARSOT Hugo, 

PARMENTIER Maxime, 
ROGNON Augustin
Profession de foi 11 mai à Athesans
HUDEL Guilhem, PARMENTIER Lisa, 
PERNOT Eléa, PONÇONT Alexy,
YVINEC Sara

PAROISSE DU PAYS  
DE VILLERSEXEL
Première communion 
le 1er juin à Villersexel
EVERNE Anaëlle, GIGARD Coline, 
KRASAUSKAS Laura, PLEIGNET Maël, 
SIMON Sarah
Profession de foi 11 mai à Athesans
GOUX Clément, PARENT Kaël, 
PLEIGNET Louane, VIRCONDELET Lison

Les jeunes du doyenné ayant fait leur première communion  
et leur profession de foi en mai et juin 

Le père Florent, le diacre Jean-Marie et 
son épouse, fêtés le 29 juin à Lure.
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Fêtes liturgiques 
pendant le temps ordinaire
 La fête de la Sainte Trinité (premier dimanche après Pentecôte) ;
 �la fête du Saint-Sacrement, dite Fête-Dieu (deuxième dimanche  

après Pentecôte) ;
 la fête du Christ-Roi (34e et dernier dimanche du temps ordinaire) ;
 la Présentation de Jésus au Temple (dite fête de la Chandeleur) ;
 l’Assomption de Marie ;
 la nativité de Marie ;
 la fête de Toussaint ;
 la commémoration des fidèles défunts.

TEMPS ORDINAIRE
Dans ce calendrier, le temps dit ordinaire 
désigne les périodes autres que les deux temps 
forts célébrés par l’Église : d’une part, l’Avent 
et le temps de Noël ; d’autre part, le Carême, 
la fête de Pâques et le temps pascal jusqu’à la 
Pentecôte.
Le « temps ordinaire » n’a d’ordinaire que le 
nom. En dehors de Noël et du temps pascal, c’est 
l’ensemble du temps liturgique qui permet aux 
fidèles de vivre sur une année complète tout le 
mystère du salut accompli par Jésus-Christ. Le 
temps ordinaire (tempus per annum, en latin, 
ou le temps le long de l’année) comprend donc 
les 33 ou 34 semaines couvrant le reste de l’an-
née : la première période va du lundi suivant la 
fête du baptême de Jésus (célébré le dimanche 
après l’Épiphanie) au mercredi des Cendres 
(non compris) ; la seconde période s’étend de 
la Pentecôte au premier dimanche de l’Avent 
(non compris), qui ouvre la nouvelle année litur-
gique. Petite curiosité : les semaines du temps 
ordinaire sont toujours numérotées de 1 à 34, 
même si l’on ne compte que 33 semaines cette 
année-là ; on saute dans ce cas une unité entre 
les deux périodes.

À QUOI SERT CE TEMPS ?
Dès les origines, l’Église a voulu que les fidèles 
revivent sur une année entière les événements 
de l’histoire du salut accomplis par Jésus-
Christ. Pendant le temps ordinaire, lorsqu’on 
ne commémore pas un fait précis de la vie du 
Christ, de la Vierge Marie ou d’un saint, c’est le 
dimanche lui-même, « Pâque hebdomadaire », 
qui est valorisé comme « jour de fête primor-
dial qu’il faut proposer et inculquer à la piété 
des fidèles ». Le temps ordinaire donne aussi 
aux fidèles l’occasion de progresser dans leur 
connaissance et leur compréhension des grands 
textes bibliques. Pendant les dimanches « ordi-
naires », en effet, à l’inverse des temps forts de 
l’année où les lectures sont choisies de façon 
thématique, on fait une lecture continue des 
textes (Épîtres et Évangile) de l’année en cours, 
selon un parcours conçu sur trois années A, B 
et C (l’année A, consacrée à l’Évangile de saint 
Matthieu ; l’année B, consacrée à l’Évangile de 
saint Marc ; l’année C, l’Évangile de Saint Luc). 
En semaine, on lit les quatre Évangiles en une 
année et des passages importants d’autres livres 
de la Bible en deux ans.

LA TOUSSAINT
Comme son nom l’indique, la Toussaint est la 
fête de tous les saints. Chaque 1er novembre, 
l’Église honore ainsi la foule innombrable de 
ceux et celles qui ont été de vivants et lumineux 
témoins du Christ.

Pour le temps 
« ordinaire », 
que l’on appelle 
aussi « le temps 
de l’Église », 
l’Église utilise 
le vert. C’est la 
couleur de la 
croissance et 
de l’espérance.

Temps liturgique : du temps 
ordinaire vers la Toussaint

Si un certain nombre d’entre 
eux ont été officiellement 
reconnus, à l’issue d’une pro-
cédure dite de « canonisa-
tion », et nous sont donnés en 
modèles, l’Église sait bien que 
beaucoup d’autres ont éga-
lement vécu dans la fidélité 
à l’Évangile et au service de 
tous. C’est bien pourquoi, en ce 
jour de la Toussaint, les chré-
tiens célèbrent tous les saints, 
connus ou inconnus.
Cette fête est donc aussi l’oc-
casion de rappeler que tous 
les hommes sont appelés à la 
sainteté, par des chemins dif-
férents, parfois surprenants 
ou inattendus, mais tous 
accessibles.

La sainteté n’est pas une 
voie réservée à une élite : elle 
concerne tous ceux et celles qui 
choisissent de mettre leurs pas 
dans ceux du Christ. Le pape 
Jean Paul II nous l’a fait com-
prendre en béatifiant et cano-
nisant un grand nombre de 
personnes, parmi lesquelles 
des figures aussi différentes 
que le père Maximilien Kolbe, 
Édith Stein, Padre Pio ou mère 
Teresa…
La vie de ces saints consti-
tue une véritable catéchèse, 
vivante et proche de nous. 
Elle nous montre l’actua-
lité de la BonneNouvelle et 
la présence agissante de l’Es-
prit Saint parmi les hommes. 
Témoins de l’amour de Dieu, 
ces hommes et ces femmes 
nous sont proches aussi par 
leur cheminement – ils ne sont 
pas devenus saints du jour au 
lendemain – par leurs doutes, 
leurs questionnements… en un 
mot : leur humanité.
La Toussaint a été longtemps 
célébrée à proximité des fêtes 
de Pâques et de la Pentecôte. 
Ce lien avec ces deux grandes 
fêtes donne le sens originel de 
la fête de la Toussaint : goûter 
déjà à la joie de ceux qui ont 
mis le Christ au centre de leur 
vie et vivre dans l’espérance de 
la Résurrection. n

 
Père Florent
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UNE NOUVELLE PAROISSE,  
DES VISAGES À DÉCOUVRIR
Envoyé dans la paroisse de Champagney, je vais 
découvrir une histoire, une richesse humaine, 
des traditions, une foi vivante.
Chaque paroisse est unique, puisque chaque 
baptisé est unique. C’est pourquoi nous aurons 
à nous découvrir les uns, les autres.
Mon désir est de venir vers vous en frère, en 
serviteur, prêt à écouter, à apprendre, à mar-
cher avec vous.

Une nouvelle paroisse, 
de nouveaux projets
C’EST AVEC JOIE QUE JE SUIS, DEPUIS LE 1ER SEPTEMBRE, LE NOUVEAU CURÉ DE LA PAROISSE DU PAYS 
DE CHAMPAGNEY ; PRÊT À SERVIR CETTE NOUVELLE PAROISSE TOUT EN CONTINUANT À SERVIR LES 
COMMUNAUTÉS DU PAYS DE VILLERSEXEL ET D’ATHESANS-MOFFANS.
JE REÇOIS CETTE NOUVELLE CHARGE COMME UN APPEL DE L’ÉGLISE À MARCHER AVEC VOUS, ET À PORTER 
ENSEMBLE LA MISSION QUE LE CHRIST A CONFIÉE À SON PEUPLE.

UNE MISSION ÉLARGIE,  
UN APPEL À L’UNITÉ
Cette nomination n’est pas 
seulement une extension de 
territoire ou une gestion sup-
plémentaire : elle est surtout 
un appel à l’unité dans la diver-
sité, pour vivre une Église plus 
fraternelle, plus solidaire, plus 
en communion.
Chaque paroisse a ses forces, 
ses dons et ses charismes. 
C’est bien pour cela que nous 
aurons, avec les paroisses du 
Pays de Villersexel et d’Athe-

sans-Moffans, à nous décou-
vrir mutuellement : pour 

apprendre les uns des 
autres, pour por-

t e r  d e s  p r o j e t s 
ensemble,  pour 
partager nos res-
sources, puisque 
nous ne formons 

q u ’ u n  s e u l  e t 
unique corps, qui 

est le Corps du Christ.
Je n’ignore pas les défis 

que cela va représenter : la 
distance, le temps, et peut-
être parfois la fatigue. Mais je 
suis convaincu que le Seigneur 
nous précède sur le chemin, et 
qu’il nous accompagne.

INVITÉS À CONSTRUIRE  
UNE PAROISSE UNIQUE
Cette nouvelle étape de mon 
ministère coïncide avec le 
Jubilé 2025 à Rome qui est 
placé sous le signe de l’espé-
rance. Quel beau signe, que l’es-
pérance, au moment où notre 
archevêque nous demande de 
réfléchir à un nouveau modèle 
pour notre doyenné.
Comme vous le savez, notre 
Église diocésaine est en pleine 
transformation. Elle se renou-
velle, se réorganise, s’ajuste 
pour répondre aux besoins 
pastoraux d’aujourd’hui.

C’est dans cet esprit d’espé-
rance que se dessine l’émer-
gence d’une nouvelle paroisse 
pour 2026, fruit de réflexions, 
de prières et de discernement 
communautaire.
Ce projet n’est pas une fer-
meture, mais un appel à une 
nouvelle vie. Il ne s’agit pas 
de tourner le dos à ce qui a 
été, mais d’accueillir l’élan de 
l’Esprit Saint, qui nous pousse 
toujours plus loin, vers plus 
d’unité, de fraternité, de mis-
sion. Dans cette réorganisation 
pastorale, c’est la même foi qui 
nous anime, le même Christ 
que nous suivons, et la même 
Église que nous construisons.
Avec le père Florent Belin, et les 
équipes de coordination, nous 
aurons à cœur cette année de 
réfléchir et de construire ce 
projet suite à la demande de 
notre évêque.
Vous serez aussi consultés 
pour nous aider à réfléchir et 
à trouver un nom pour cette 
nouvelle paroisse.

ENSEMBLE, AVANÇONS 
DANS LA CONFIANCE
Merci pour votre accueil, et 
pour la patience que vous 
m’accorderez.
Avec vous, je désire faire gran-
dir l’Église du Christ.
Faisons confiance à Dieu le 
Père qui nous aime comme 
un père aime ses enfants, au 
Christ qui a donné sa vie pour 
nous sur la croix, et à l’Esprit 
Saint qui nous offre ses dons.
Belle année à chacun et cha-
cune. n

Abbé Sylvain Herrgott

« Cette 
nomination 

est surtout un appel 
à l’unité dans la diversité, 

pour vivre une Église 
plus fraternelle, 

plus solidaire, plus 
en communion. »

Père Sylvain Herrgott.

Le Saint Desle #155 • Septembre 2025 7
DOYENNÉ



Agnès : Je donne mon humble avis sur la Nuit des églises. Un 
petit intermède pendant l’été en soirée, à l’église décorée pour 
l’occasion de belles compositions florales réalisées par Edwige, à 
la lumière des bougies. Une belle animation ressourçante, alter-
nant historique, musique, prières et méditation. Dommage que 
peu de monde s’intéresse à ce bel événement ; peut-être manque-
t-il de la communication ?

Guillaume : Découvrir les saints et les lieux de notre église de 
Lure en soirée apporte un moment de grâce et de spiritualité ; 
l’obscurité naissante et la lumière par les bougies permettent 
d’approcher le lieu différemment et la présentation à plusieurs 

voix marque une plus grande communion entre les membres 
de notre communauté. Venez découvrir ou redécouvrir l’église 
Saint-Martin de Lure !

Annabel : J’ai bien apprécié faire les recherches pour prépa-
rer le conduit. Mon amie Bérénice a beaucoup aimé cette visite 
sous différents angles d’approche et elle transposerait bien cela 
à Auxerre où elle vit.
 
Christophe : Pour moi, cette opération, la Nuit des églises, est 
intéressante car elle vise à ouvrir en grand les portes de l’église 
Saint-Martin, qui a l’immense avantage d’être au milieu de la 
principale rue de Lure. Mais bon, durant les belles et longues 
soirées d’été, la concurrence des barbecues en famille, celle des 
terrasses des bars et des restaurants sont rudes. Visiblement, 
la spiritualité n’est pas (ou n’est plus ? ou n’est pas encore ?) la 
priorité de bon nombre de personnes. Donc, une légère décep-
tion quant à la faible participation au regard de l’investissement 
de l’équipe de bénévoles. Mais peut-être faudra-t-il plusieurs 
années pour que cette manifestation mûrisse et prenne son 
envol ?
J’y vois néanmoins beaucoup de points positifs. D’abord, le tra-
vail en équipe des bénévoles qui préparent chaque soirée, chacun 
avec son talent particulier. Le bel article paru dans L’Est Répu-
blicain du 24 juillet dernier, qui salue cette initiative de « l’église 
Saint-Martin qui ne se contente plus d’accueillir les fidèles ». Et 
puis, l’église fleurie et éclairée par une multitude de bougies, 
c’est beau, presque magique, surtout quand une douce mélodie 
jouée à la clarinette basse vient meubler le silence des lieux… n

Propos recueillis par Christophe Rattaire

L’église Saint-Martin et la Nuit des églises
APRÈS QUATRE SOIRÉES PROPOSÉES EN JUILLET ET AOÛT, VOICI L’AVIS DE L’ÉQUIPE DE BÉNÉVOLES 
QUI LES A ORGANISÉES.

En 2021, l’équipe de coordination a 
décidé de relancer l’aménagement du 
chœur de notre église avec un nouveau 
mobilier liturgique (autel et ambon) 
digne de ce nom. Il a donc été décidé 
d’organiser une brocante en septembre 
2022 pour récolter des fonds afin 
d’aider au financement de ce projet.
Ensuite, après plusieurs rencontres 
avec la Commission diocésaine d’Art 
sacré en 2023, un projet a vu le jour 
en tenant compte de plusieurs critères 
qui nous semblaient importants : des 
matériaux locaux et faire travailler 
des artisans de notre région. 
Il a été décidé que le mobilier serait 
en grès des Vosges avec un plateau 
en bois. En 2024, contact a été pris 
avec un tailleur de pierre du Doubs, 
Clément Schick ; pour le plateau en 
bois, Christophe Meyer, menuisier 
à Lure avait été sollicité mais ayant 
pris sa retraite entre-temps, c’est 
un menuisier de Raze qui effectuera 

le travail, Olivier Marcand.
Au début de cette année, la grande 
estrade en bois qui se trouvait sous 
l’autel actuel a été démontée et nous 
avons eu la surprise de découvrir 
un trou de plusieurs centimètres 
d’épaisseur qui n’avait pas été 
rebouché après les travaux de mise 
en place d’un nouveau chauffage. La 
mairie de Lure contactée a pris en 
charge ces travaux pour reboucher 

le trou et refaire un dallage à 
l’identique avec du comblanchien.
Les travaux avancent bien et se 
poursuivront cet automne. Bientôt, 
le mobilier devrait être mis en place. 
L’inauguration et la consécration de 
l’autel par notre évêque seront prévues 
dès la fin de l’aménagement du chœur.

Marie-Odile Eyer

Aménagement du chœur de l’église Saint-Martin à Lure

septembre 2025

Lecahier diocésain

Économe diocésaine, 
quésaco ?
Entretien avec Christèle Bressot

le billet
d’humeur
de l’archevêque

Conversion
La période estivale est propice au temps de 
pause. Un temps où nous laissons nos préoc-
cupations au plus loin. Ce qui n’est pas tou-
jours facile ! La canicule de la fin du mois 
de juin et les différents changements clima-
tiques nous ont rappelé que nous sommes 
dans une grande époque d’incertitude. Que 
sera demain si nous ne prenons pas réso-
lument le chemin de la transformation de 
nos modes de vie, des changements radi-
caux et de la conversion ? Nous sommes 
inquiets pour les générations futures. Pour-
tant, nous avons plus que jamais notre des-
tinée en main.
Le dixième anniversaire de Laudato si’ nous 
invite à relire ce magnifique texte prophé-
tique. Avec les papes François et Léon, écou-
tons le cri des hommes et celui de la terre.
C’est en construisant des projets audacieux 
que nous pourrons vivre les temps nouveaux 
auxquels nous sommes appelés. 
Au 1er septembre 2025, sept doyennés sont 
passés en paroisses nouvelles. C’est un 
grand défi nécessaire pour assurer l’avenir 
de l’annonce de la Bonne Nouvelle de Jésus-
Christ, pour célébrer le mystère de la mort et 
de la résurrection du Christ et pour vivre la 
charité-solidarité envers les plus démunis.
Nos forces étant en diminution, nous nous 
redéployons pour être plus disponibles pour 
la mission. Les centaines de catéchumènes 
et de confirmés adultes attendent de nous 
que nous les initiions au mystère de Dieu 
en Jésus-Christ.
Là aussi, il s’agit de conversion, conver-
sion personnelle et pastorale pour aller de 
l’avant et mieux répondre aux désirs de nos 
contemporains.

+ Jean-Luc Bouilleret
Archevêque de Besançon

CHRISTÈLE BRESSOT EST 
ÉCONOME DIOCÉSAINE 
DEPUIS MARS DERNIER. 
ÉGLISE DE BESANÇON EST 
ALLÉE À SA RENCONTRE AFIN 
QU’ELLE NOUS PRÉSENTE SA 
MISSION ET PLUS LARGEMENT 
LES DIFFÉRENTS CHAMPS 
D’ACTION DE SON ÉQUIPE À 
L’HEURE DE LA MISE EN PLACE 
DES NOUVELLES PAROISSES ET 
DES DÉFIS ÉCONOMIQUES ET 
FINANCIERS QUI ATTENDENT 
L’ÉGLISE ET LE DIOCÈSE DE 
BESANÇON EN PARTICULIER.

CHRISTÈLE, POUR LES NOVICES, 
À QUI POURRAIT-ON COMPARER 
L’ÉCONOME DIOCÉSAIN ?
Dans le milieu de l’entreprise ou des 
administrations, on l’appellerait le 
directeur administratif et financier ou 
encore le directeur général des services.

OU LA DIRECTRICE D’AILLEURS ? 
VOUS ÊTES L’ÉCONOME 
DIOCÉSAINE, UN POSTE QUI SE 
CONJUGUE AU FÉMININ DONC ?
Effectivement, mais c’est plutôt rare car 
parmi les 95 économes que regroupent 
les diocèses de France, seules une petite 
douzaine sont des femmes. Il est vrai 
que, dans le monde du travail comme 
dans l’Église, les postes à responsabi-
lité confiés aux femmes restent encore 
trop limités. Or, l’archevêché de Besan-
çon fait plutôt exception en la matière 
puisqu’il veille à un certain équilibre.

COMMENT DÉFINIRIEZ-VOUS 
LA SPÉCIFICITÉ DE CE POSTE 
D’ÉCONOME DIOCÉSAINE ?
Plus qu’un poste, c’est une véritable 
mission. J’ai d’ailleurs reçu une lettre 

de mission de l’évêque pour cinq ans, 
renouvelables une fois. Mon travail me 
permet donc désormais de pleinement 
associer mes compétences profession-
nelles et mes convictions religieuses.

EST-CE UNE SURPRISE ?
Je ne pensais pas que cela serait aussi 
imbriqué. Mais ça donne plus de pro-
fondeur à ce que je fais et participe à un 
véritable acte de foi. Je suis une laïque 
en mission. Mon poste n’est pas unique-
ment technique, je ne suis pas simple-
ment « un ministre des Finances », je 
fais partie d’un tout.

PARLEZ-NOUS ALORS DE 
VOTRE ÉQUIPE. QUELS SONT 
LES DIFFÉRENTS DOMAINES DE 
COMPÉTENCES DE L’ÉCONOMAT 
DIOCÉSAIN ?
Nous nous occupons de la comptabi-
lité bien sûr, mais aussi des ressources 
humaines, du patrimoine immobilier, 
des services techniques, de l’informa-
tique et du numérique. Nous travaillons 
en lien avec les paroisses, les services 
pastoraux, les maisons diocésaines. 
Avec le service de la communication ou 
encore l’assistante sociale qui s’occupe 
des prêtres et des religieux et religieuses 
ainsi que des salariés. Le diocèse compte 
plus d’une centaine de prêtres répar-
tis sur tout le territoire et une cinquan-
taine de salariés.

SUITE PAGE II

État d’avancement des travaux en août 2025.

Un agréable accompagnement 
musical : merci, Pierre !

De belles compositions 
florales : merci, Edwige !
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Lecahier diocésain

Économe diocésaine, 
quésaco ?
Entretien avec Christèle Bressot

le billet
d’humeur
de l’archevêque

Conversion
La période estivale est propice au temps de 
pause. Un temps où nous laissons nos préoc-
cupations au plus loin. Ce qui n’est pas tou-
jours facile ! La canicule de la fin du mois 
de juin et les différents changements clima-
tiques nous ont rappelé que nous sommes 
dans une grande époque d’incertitude. Que 
sera demain si nous ne prenons pas réso-
lument le chemin de la transformation de 
nos modes de vie, des changements radi-
caux et de la conversion ? Nous sommes 
inquiets pour les générations futures. Pour-
tant, nous avons plus que jamais notre des-
tinée en main.
Le dixième anniversaire de Laudato si’ nous 
invite à relire ce magnifique texte prophé-
tique. Avec les papes François et Léon, écou-
tons le cri des hommes et celui de la terre.
C’est en construisant des projets audacieux 
que nous pourrons vivre les temps nouveaux 
auxquels nous sommes appelés. 
Au 1er septembre 2025, sept doyennés sont 
passés en paroisses nouvelles. C’est un 
grand défi nécessaire pour assurer l’avenir 
de l’annonce de la Bonne Nouvelle de Jésus-
Christ, pour célébrer le mystère de la mort et 
de la résurrection du Christ et pour vivre la 
charité-solidarité envers les plus démunis.
Nos forces étant en diminution, nous nous 
redéployons pour être plus disponibles pour 
la mission. Les centaines de catéchumènes 
et de confirmés adultes attendent de nous 
que nous les initiions au mystère de Dieu 
en Jésus-Christ.
Là aussi, il s’agit de conversion, conver-
sion personnelle et pastorale pour aller de 
l’avant et mieux répondre aux désirs de nos 
contemporains.

+ Jean-Luc Bouilleret
Archevêque de Besançon

CHRISTÈLE BRESSOT EST 
ÉCONOME DIOCÉSAINE 
DEPUIS MARS DERNIER. 
ÉGLISE DE BESANÇON EST 
ALLÉE À SA RENCONTRE AFIN 
QU’ELLE NOUS PRÉSENTE SA 
MISSION ET PLUS LARGEMENT 
LES DIFFÉRENTS CHAMPS 
D’ACTION DE SON ÉQUIPE À 
L’HEURE DE LA MISE EN PLACE 
DES NOUVELLES PAROISSES ET 
DES DÉFIS ÉCONOMIQUES ET 
FINANCIERS QUI ATTENDENT 
L’ÉGLISE ET LE DIOCÈSE DE 
BESANÇON EN PARTICULIER.

CHRISTÈLE, POUR LES NOVICES, 
À QUI POURRAIT-ON COMPARER 
L’ÉCONOME DIOCÉSAIN ?
Dans le milieu de l’entreprise ou des 
administrations, on l’appellerait le 
directeur administratif et financier ou 
encore le directeur général des services.

OU LA DIRECTRICE D’AILLEURS ? 
VOUS ÊTES L’ÉCONOME 
DIOCÉSAINE, UN POSTE QUI SE 
CONJUGUE AU FÉMININ DONC ?
Effectivement, mais c’est plutôt rare car 
parmi les 95 économes que regroupent 
les diocèses de France, seules une petite 
douzaine sont des femmes. Il est vrai 
que, dans le monde du travail comme 
dans l’Église, les postes à responsabi-
lité confiés aux femmes restent encore 
trop limités. Or, l’archevêché de Besan-
çon fait plutôt exception en la matière 
puisqu’il veille à un certain équilibre.

COMMENT DÉFINIRIEZ-VOUS 
LA SPÉCIFICITÉ DE CE POSTE 
D’ÉCONOME DIOCÉSAINE ?
Plus qu’un poste, c’est une véritable 
mission. J’ai d’ailleurs reçu une lettre 

de mission de l’évêque pour cinq ans, 
renouvelables une fois. Mon travail me 
permet donc désormais de pleinement 
associer mes compétences profession-
nelles et mes convictions religieuses.

EST-CE UNE SURPRISE ?
Je ne pensais pas que cela serait aussi 
imbriqué. Mais ça donne plus de pro-
fondeur à ce que je fais et participe à un 
véritable acte de foi. Je suis une laïque 
en mission. Mon poste n’est pas unique-
ment technique, je ne suis pas simple-
ment « un ministre des Finances », je 
fais partie d’un tout.

PARLEZ-NOUS ALORS DE 
VOTRE ÉQUIPE. QUELS SONT 
LES DIFFÉRENTS DOMAINES DE 
COMPÉTENCES DE L’ÉCONOMAT 
DIOCÉSAIN ?
Nous nous occupons de la comptabi-
lité bien sûr, mais aussi des ressources 
humaines, du patrimoine immobilier, 
des services techniques, de l’informa-
tique et du numérique. Nous travaillons 
en lien avec les paroisses, les services 
pastoraux, les maisons diocésaines. 
Avec le service de la communication ou 
encore l’assistante sociale qui s’occupe 
des prêtres et des religieux et religieuses 
ainsi que des salariés. Le diocèse compte 
plus d’une centaine de prêtres répar-
tis sur tout le territoire et une cinquan-
taine de salariés.
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Les 50 ans de la Route
FONDÉE EN 1975, LA ROUTE DE L’ASSOCIATION DES GUIDES ET SCOUTS D’EUROPE  
A FÊTÉ SES 50 ANS DURANT LE WEEK-END DE L’ASCENSION, AU PUY-EN-VELAY. 

« Notre jeunesse 
a un grand besoin 

de se recentrer sur le 
concret, de retrouver 
la nature et les joies 

simples. »

M
ais qu’est-ce que la Route ? 
Destinée aux jeunes à partir 
de 17 ans, elle est avant tout 
un lieu de fraternité et de 
joie, un lieu d’ouverture aux 

autres, au sein d’un mouvement catholique 
reconnu comme mouvement d’éducation par 
la Conférence des évêques de France.

La Route repose sur trois piliers :
- le service, que l’on rend de façon prévue, 
parfois de façon spontanée au hasard du 
chemin, permettant ainsi de vivre de façon 
concrète la charité envers notre prochain ;
- l’aventure, dont rêve tout jeune, à travers 
des activités entraînantes, des découvertes 
de patrimoine grandiose, des rassemble-
ments à plusieurs milliers de frères routiers ;
- la prière, que l’on vit à travers l’Angélus, la 
messe, le chapelet. Tout est confié à Dieu, et 
chacun de nos pas est une louange chantée 
à Sa gloire.

La Route permet une triple 
rencontre :

-  on se rencontre so i-
même, loin du bruit du 

monde, loin de toute 
connexion et du vir-
tuel. Notre jeunesse 
a un grand besoin 
de se recentrer sur 
le concret, de retrou-

ver la nature et les 
joies simples. On se 

dépouille en marchant, 
et l’on se retrouve alors à 

se recentrer sur l’essentiel : où 
en suis-je dans ma vie ? Qu’est-ce que je veux 
faire ? Tout cela sous le regard de Dieu ;
- on rencontre les autres, au hasard de la 
marche et des services rendus ;
- et bien sûr, on rencontre le Christ, car toute 
activité à la Route est placée sous Son regard 
et sa protection.
Au Puy-en-Velay, ce sont 1 500 routiers qui se 
sont retrouvés. Ensemble, nous avons vécu la 
marche jusqu’au Puy, avec, sur le parcours, 
descente en rappel, via ferrata, traversée de la 
Loire en pont de singe. Durant la marche, la vie 
de prière, la fraternité, la nature et l’aventure 
se conjuguent dans la joie de vivre de l’idéal 
scout ! Le samedi soir, nous avons fêté l’anni-
versaire avec un grand festin (douze cochons 
à la broche cuisaient depuis le matin !), puis 

une procession jusqu’à la cathédrale du Puy-
en-Velay en l’honneur de Notre Dame et de son 
Fils. S’en est suivie une nuit d’Adoration. Le len-
demain, nous avons assisté tous ensemble à la 
messe dominicale célébrée par l’évêque du Puy.
Notre prochain rendez-vous est le grand ras-
semblement annuel de Vézelay, du 30 octobre 
au 2 novembre.
Même sans expérience scoute, tout jeune est 
bienvenu pour vivre la Route avec nous !

contact
Jérôme Mataillet : jerome-mataillet@scouts-europe.org
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Plus de renseignement sur le site : 
scouts-europe.org/route/

II septembre 2025 • Les pages diocésaines  

DIOCÈSE

ET TOUT CELA A UN COÛT ?
En effet, l’association diocésaine doit subvenir 
aux besoins du culte, c’est-à-dire prendre soin 
des prêtres, payer les salariés, cela représente 
plus de la moitié de nos dépenses. Puis entre-
tenir les bâtiments et plus largement soutenir 
le fonctionnement des paroisses et des services 
pour accompagner chaque baptisé sur son che-
min de foi.

SI ON COMPREND BIEN OÙ VA 
L’ARGENT DU DIOCÈSE,  
POUVEZ-VOUS AUSSI NOUS  
EXPLIQUER D’OÙ IL VIENT ?
Nos ressources sont multiples et variées. 
Le diocèse fonctionne pour moitié grâce au 
denier (2,40 M€ par an), et aussi aux quêtes, 
offrandes, et autres ventes ou manifestations. 
En complément, viennent les legs et les dons, 
les revenus locatifs et autres placements finan-
ciers. Cet équilibre entre dépenses et res-
sources est fragile. C’est notre responsabilité à 
tous de le protéger. Mes équipes accompagnent 
les paroisses lors de choix stratégiques en 
termes juridiques et financiers. Par exemple, 
Jean Henry, le responsable immobilier, a coor-
donné avec un paroissien, Gilles Bourgogne, la 
maîtrise d’ouvrage de la restauration du clo-
cher de l’église du Sacré-Cœur à Vesoul.

QUELS DÉFIS DEVRONT RELEVER LES 
NOUVELLES PAROISSES À L’AVENIR 
POUR L’ORGANISATION DE LEUR 
COMPTABILITÉ ET DE LEUR TRÉSORERIE ?
La transformation territoriale nous pousse 
vers plus de simplification et d’harmonisation 
des pratiques, à l’image du développement de 
l’application Enoria, qui sert entre autres aux 
inscriptions des enfants à la catéchèse. Mais il 
ne faut pas non plus s’y tromper, le cœur du 
sujet, ce sont les bénévoles, ce sont les forces 
vives des paroisses et du diocèse. En partageant 
leur savoir-faire et en donnant de leur temps, ils 
sont les ressources inestimables de notre Église.

EN TANT QUE NOUVELLE ÉCONOME 
DIOCÉSAINE, QUELS SONT LES 
CHANTIERS PRIORITAIRES QUE VOUS 
SOUHAITEZ METTRE EN ŒUVRE ?
Je tiens à relancer la dynamique des ressources, 
à commencer par celles du denier et des dons, 
avec un groupe de travail de quelques per-
sonnes. Nous aurons par exemple à chercher 
des mécènes pour la reconstruction de l’église 
Saint-François d’Assise à Besançon. Il est bien 
entendu nécessaire de poursuivre un plan de 
sobriété, et de miser sur les nouveaux baptisés 
pour qu’ils aient envie de s’impliquer de plus 
en plus dans le fonctionnement du diocèse. Plus 
qu’un programme… une mission.

Propos recueillis  
par Marie-Laure Pernot

Rentrée pastorale
diocésaine
RENDEZ-VOUS LE SAMEDI 4 OCTOBRE 2025 AU CENTRE 
DIOCÉSAIN À BESANÇON DE 9 H 30 À 17 H 30 (EUCHARISTIE 
À 16 H 30) POUR UNE JOURNÉE FESTIVE EN DIOCÈSE QUI VA 
NOUS PERMETTRE DE NOUS RENCONTRER ET DE PARTAGER 
NOS RICHESSES PASTORALES EN CE DÉBUT D’ANNÉE SCOLAIRE !

C
ette journée sera l’occasion 
d’un temps fraternel et fes-
tif afin d’être envoyés en 
mission par notre évêque 
dans nos paroisses, ser-

vices, mouvements, groupes…
Cette première édition sera sous le 
signe de la création et de la fraternité : 
« Tous frères et sœurs avec saint François 
d’Assise. » À l’occasion des huit-cents 
ans du Cantique des créatures composé 
par saint François, nous aurons la 
joie de rencontrer les frères francis-
cains et les fraternités franciscaines 
qui nous partageront leur spiritualité. 

Cette journée festive sera composée de 
chants, de témoignages, de rencontres, 
de tables rondes, d’une conférence du 
frère Hervé Coves sur le thème : « Vivre 
ensemble en s’inspirant de la nature. »
Nous pourrons choisir de vivre 
divers ateliers sur la Création (ate-
liers découvertes, ateliers créatifs, ate-
liers pratiques et ateliers spirituels). 
Les enfants sont les bienvenus avec 
des propositions adaptées à leur âge. 
Une exposition autour du Cantique 
des créatures sera également proposée 
du 1er octobre au 2 novembre. À midi, 
nous nous retrouverons autour d’un 
repas partagé convivial. En action de 
grâce, nous célébrerons à la cathé-
drale l’eucharistie, animée par les fra-
ternités franciscaines autour de notre 
archevêque.
Venez nombreux, que vous soyez seul, 
en couple ou en famille, pour vivre ce 
temps de rentrée festif diocésain !

Mireille Quanquin
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Les 50 ans de la Route
FONDÉE EN 1975, LA ROUTE DE L’ASSOCIATION DES GUIDES ET SCOUTS D’EUROPE  
A FÊTÉ SES 50 ANS DURANT LE WEEK-END DE L’ASCENSION, AU PUY-EN-VELAY. 

« Notre jeunesse 
a un grand besoin 

de se recentrer sur le 
concret, de retrouver 
la nature et les joies 

simples. »

M
ais qu’est-ce que la Route ? 
Destinée aux jeunes à partir 
de 17 ans, elle est avant tout 
un lieu de fraternité et de 
joie, un lieu d’ouverture aux 

autres, au sein d’un mouvement catholique 
reconnu comme mouvement d’éducation par 
la Conférence des évêques de France.

La Route repose sur trois piliers :
- le service, que l’on rend de façon prévue, 
parfois de façon spontanée au hasard du 
chemin, permettant ainsi de vivre de façon 
concrète la charité envers notre prochain ;
- l’aventure, dont rêve tout jeune, à travers 
des activités entraînantes, des découvertes 
de patrimoine grandiose, des rassemble-
ments à plusieurs milliers de frères routiers ;
- la prière, que l’on vit à travers l’Angélus, la 
messe, le chapelet. Tout est confié à Dieu, et 
chacun de nos pas est une louange chantée 
à Sa gloire.

La Route permet une triple 
rencontre :

-  on se rencontre so i-
même, loin du bruit du 

monde, loin de toute 
connexion et du vir-
tuel. Notre jeunesse 
a un grand besoin 
de se recentrer sur 
le concret, de retrou-

ver la nature et les 
joies simples. On se 

dépouille en marchant, 
et l’on se retrouve alors à 

se recentrer sur l’essentiel : où 
en suis-je dans ma vie ? Qu’est-ce que je veux 
faire ? Tout cela sous le regard de Dieu ;
- on rencontre les autres, au hasard de la 
marche et des services rendus ;
- et bien sûr, on rencontre le Christ, car toute 
activité à la Route est placée sous Son regard 
et sa protection.
Au Puy-en-Velay, ce sont 1 500 routiers qui se 
sont retrouvés. Ensemble, nous avons vécu la 
marche jusqu’au Puy, avec, sur le parcours, 
descente en rappel, via ferrata, traversée de la 
Loire en pont de singe. Durant la marche, la vie 
de prière, la fraternité, la nature et l’aventure 
se conjuguent dans la joie de vivre de l’idéal 
scout ! Le samedi soir, nous avons fêté l’anni-
versaire avec un grand festin (douze cochons 
à la broche cuisaient depuis le matin !), puis 

une procession jusqu’à la cathédrale du Puy-
en-Velay en l’honneur de Notre Dame et de son 
Fils. S’en est suivie une nuit d’Adoration. Le len-
demain, nous avons assisté tous ensemble à la 
messe dominicale célébrée par l’évêque du Puy.
Notre prochain rendez-vous est le grand ras-
semblement annuel de Vézelay, du 30 octobre 
au 2 novembre.
Même sans expérience scoute, tout jeune est 
bienvenu pour vivre la Route avec nous !

contact
Jérôme Mataillet : jerome-mataillet@scouts-europe.org
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L’Observatoire français du catholicisme
Le catholicisme en France connaît une période de profondes mutations. Pour répondre à une 
certaine carence de données structurées et actualisées permettant de lire avec pertinence ces 
évolutions, des laïcs catholiques engagés sur le terrain ont souhaité rassembler leurs talents  
et leurs intuitions. Ils sont inspirés par l’appel lancé aux laïcs par le concile Vatican II, rappelé  
avec force par le pape Léon XIV.
L’OFC a pour mission de produire des données fiables, régulières et accessibles sur le catholicisme 
en France, à destination du grand public comme des responsables religieux et civils.  
Sa démarche conjugue la proximité avec le terrain, l’envergure nationale et l’exigence scientifique.
Pour servir, il faut connaître et comprendre. L’OFC vise à éclairer certaines réalités et tendances 
de fond qui traversent l’Église catholique en France et la société française, ainsi que leurs points 
d’interactions. Mettre en lumière ces phénomènes de façon analytique et prospective,  
dans la diversité de leurs causes et de leurs manifestations, permet d’ouvrir des pistes de réflexion 
et d’action.

Observer, éveiller et alerter avec l’OSD
L’Observatoire sociétal diocésain (OSD) est un organe dont la mission principale est d’observer, d’éveiller et 
d’alerter sur tous les changements profonds de la société. Au service du diocèse, son objectif est d’aider les 
chrétiens et plus largement tout public intéressé à dépasser l’immédiateté pour approfondir certains sujets.
L’équipe actuelle est composée de huit membres venant de tous horizons afin de disposer d’un éven-
tail large de compétences et de sensibilités. Elle se retrouve au cours de l’année pour des moments  
de réflexion ou d’action.
L’activité de l’OSD s’exprime à travers la production d’articles dans différentes revues, dont Église  
de Besançon, ou de mémos internes à destination de l’archevêque, ou l’organisation de conférences  
de sa propre initiative ou en collaboration avec d’autres mouvements.
L’Observatoire peut en effet accompagner d’autres services dans des réflexions ponctuelles  
et approfondies.
L’une des récentes actions de l’OSD a été sa participation à un atelier avec le service de la pastorale  
de la Santé. Une conférence autour du sujet de la fin de vie est en cours de préparation pour l’automne.

Myriam Vuillecard

Source : observatoire-catholicisme.fr
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D
e l’œuvre de ce dernier, on retient sur-
tout la naissance de la doctrine sociale 
de l’Église (DSE) avec l’encyclique Rerum 
Novarum en 1891, même si la dénomina-
tion de DSE nous vient de Pie XI dans son 

encyclique Quadragesimo anno en 1931.
La DSE regroupe l’ensemble des encycliques et 
enseignements papaux à caractère social depuis 
plus de 130 ans. Elle n’a pas été pensée depuis le 
commencement comme un système organique, 
mais s’est formée au cours du temps, à la suite de 
nombreuses interventions sur les thèmes sociaux.  
Un compendium réalisé à l’initiative du Conseil pon-
tifical Justice et paix et qui date de 2004, en fait une 
synthèse systématique et exhaustive. Il nous précise 
que la DSE est une « doctrine destinée à guider la conduite 
de la personne » et « destinée à la construction d’une civili-
sation de l’amour ».
La DSE touche bien des domaines variés de la 
vie sociale. Voici les thèmes des chapitres 
du Compendium : la personne humaine 
et ses droits ; la famille, cellule vitale 
de la société ; le travail humain ; la 
vie économique ; la communauté 
politique ; la communauté inter-
nationale ; sauvegarder l’environ-
nement ; la promotion de la paix.

Le Compendium fonde la DSE  
sur quatre grands principes :
1. Le principe de la dignité humaine : la pensée sociale 
de l’Église est orientée vers le respect et la promotion 
de la dignité humaine qui procède du fait que toute 
personne est créée à l’image de Dieu.
2. Le principe du bien commun : « C’est-à-dire cet ensemble 
de conditions sociales qui permettent, tant aux groupes qu’à 
chacun de leurs membres, d’atteindre leur perfection d’une 
façon plus totale et plus aisée. » (Vatican II, Gaudium et 
Spes, n° 26 § 1)
3. Le principe de subsidiarité : « Une société d’ordre supé-
rieur ne doit pas intervenir dans la vie interne d’une société 
d’ordre inférieur, en lui enlevant ses compétences, mais elle 
doit plutôt la soutenir en cas de nécessité et l’aider à coordon-
ner son action avec celle des autres éléments qui composent la 
société en vue du bien commun. » (Saint Jean Paul II, ency-
clique Centesimus annus, n° 48)

4. Le principe de solidarité : « C’est la déter-
mination ferme et persévérante de travailler 

pour le bien commun, c’est-à-dire pour le 
bien de tous et de chacun parce que tous 

nous sommes vraiment responsables 
de tous […] ». (Saint Jean Paul II, 
encyclique Sollicitudo rei socia-
lis n° 38)

Père Sylvain Muller

La doctrine sociale de l’Église
LE 8 MAI DERNIER, EN CHOISISSANT LE NOM DE LÉON XIV, NOTRE NOUVEAU PAPE A 
VOULU S’INSCRIRE DANS LA CONTINUITÉ DE LÉON XIII QUI FUT PAPE DE 1878 À 1903.
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« La pensée 
sociale de l’Église 

est orientée vers le 
respect et la promotion 

de la dignité humaine qui 
procède du fait que toute 

personne est créée à 
l’image de Dieu. »
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L’Observatoire français du catholicisme
Le catholicisme en France connaît une période de profondes mutations. Pour répondre à une 
certaine carence de données structurées et actualisées permettant de lire avec pertinence ces 
évolutions, des laïcs catholiques engagés sur le terrain ont souhaité rassembler leurs talents  
et leurs intuitions. Ils sont inspirés par l’appel lancé aux laïcs par le concile Vatican II, rappelé  
avec force par le pape Léon XIV.
L’OFC a pour mission de produire des données fiables, régulières et accessibles sur le catholicisme 
en France, à destination du grand public comme des responsables religieux et civils.  
Sa démarche conjugue la proximité avec le terrain, l’envergure nationale et l’exigence scientifique.
Pour servir, il faut connaître et comprendre. L’OFC vise à éclairer certaines réalités et tendances 
de fond qui traversent l’Église catholique en France et la société française, ainsi que leurs points 
d’interactions. Mettre en lumière ces phénomènes de façon analytique et prospective,  
dans la diversité de leurs causes et de leurs manifestations, permet d’ouvrir des pistes de réflexion 
et d’action.

Observer, éveiller et alerter avec l’OSD
L’Observatoire sociétal diocésain (OSD) est un organe dont la mission principale est d’observer, d’éveiller et 
d’alerter sur tous les changements profonds de la société. Au service du diocèse, son objectif est d’aider les 
chrétiens et plus largement tout public intéressé à dépasser l’immédiateté pour approfondir certains sujets.
L’équipe actuelle est composée de huit membres venant de tous horizons afin de disposer d’un éven-
tail large de compétences et de sensibilités. Elle se retrouve au cours de l’année pour des moments  
de réflexion ou d’action.
L’activité de l’OSD s’exprime à travers la production d’articles dans différentes revues, dont Église  
de Besançon, ou de mémos internes à destination de l’archevêque, ou l’organisation de conférences  
de sa propre initiative ou en collaboration avec d’autres mouvements.
L’Observatoire peut en effet accompagner d’autres services dans des réflexions ponctuelles  
et approfondies.
L’une des récentes actions de l’OSD a été sa participation à un atelier avec le service de la pastorale  
de la Santé. Une conférence autour du sujet de la fin de vie est en cours de préparation pour l’automne.

Myriam Vuillecard

Source : observatoire-catholicisme.fr



Les pages diocésaines • septembre 2025   VII
MÉDITATION

 
©

Ci
ri

c

Prière pour la rentrée
seigneur, me voici devant toi

avec tout ce qui habite mon esprit
en ces temps de rentrée.

Après le repos, le dépaysement des vacances,
les ressourcements de toutes sortes,

commence une nouvelle étape de ma vie.
Voici mes projets, ma bonne volonté,

mes incertitudes, mes craintes, mes joies,
mes peines, mes désirs, mes limites.

si parfois je traîne les pieds,
rappelle-moi la chance

de pouvoir espérer un avenir…
Un avenir, telle une page blanche

que je désire remplir de Vie.
Je crois, seigneur, à ta présence,

à ton sourire et à ta grâce.
Quand je ferai acte de liberté,

quand prendra forme au fil des jours
telle ou telle décision, petite ou grande,

je sais que là où je serai,
tu seras avec moi.

Anne Mouazan (sœur du Christ Rédempteur)

source : https://www.aumoneriehopitauxpau.fr/prieres/priere-pour-la-rentree
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VIE DE L’ÉGLISE

C’
est au sein d’une prison de femmes où 
il était invité à prêcher une, puis deux 
retraites, que l’idée du père Lataste a 
germé. Il y avait, en effet, rencontré 
plus de victimes de l’abus des hommes 

que de coupables. S’interrogeant sur leur avenir à la 
sortie de prison, une fois leur peine purgée, il ne voyait 
qu’une solution pour qu’elles puissent retrouver plei-
nement la liberté : la réhabilitation pleine et entière.
En 1866, il publie son mémoire Les Réhabilité(e)s, 
réédité par l’association Lataste en 2019, assorti de 
contributions de magistrats contemporains, adressé 
aux hommes politiques et aux évêques pour réclamer 
la réhabilitation et présenter son projet d’ouvrir aux 
femmes qui le voudraient, un cadre de vie religieuse 
où la femme sans histoire cohabiterait avec l’ancienne 
prisonnière, dans la discrétion absolue sur le passé afin 
de ne pas compromettre le présent.
C’est d’abord à Frasne-le-Château en 1866, puis à 
Montferrand-le-Château dès 1869, que son projet s’est 

incarné, offrant la réhabilitation de Dieu à toutes les 
femmes qu’un malheureux destin avait frappées. Le 
diocèse de Besançon a accueilli le projet depuis sa fon-
dation. L’évolution du sort des femmes que l’on empri-
sonnait autrefois pour avortement ou infanticide, un 
meilleur accompagnement social des femmes en diffi-
culté a contribué à tarir la source des vocations. Après 
avoir connu une histoire riche et de multiples implanta-
tions en Europe et aux États-Unis, les sœurs de Bétha-
nie se comptent aujourd’hui sur les doigts d’une main 
pour un patrimoine immobilier démesuré pour elles. 
L’heure est donc venue de quitter leurs lieux où repose 
toujours le fondateur.
Avant le départ définitif des dernières sœurs de Bétha-
nie, l’association Lataste veut leur rendre hommage et 
leur dire merci pour le message d’espérance dont elles 
ont été les témoins depuis plus de 155 ans.

Frère Philippe Jeannin, o.p.
Secrétaire de l’association Lataste

Le programme
de la journée
Samedi 6 septembre 2025
Le matin, au foyer Sainte-Anne à Montferrand-le-Château
10 h : Le père Lataste et Béthanie, conférence à deux voix

•  Les débuts : le père Lataste : le choc, l’intuition 
de Béthanie (frère Jean-Marie Gueullette).

•  Béthanie à Mont : 156 ans de présence à 
Montferrand (sœur Agnès de Jésus).

•  L’avenir : Béthanie comme signe pour aujourd’hui 
et pour demain… (frère Jean-Marie Gueullette).

11 h 30 :  Bible-Espérance et Chemin de pardon, 
ateliers animés par la Fraternité Lataste.

L’après-midi, au couvent de Béthanie 
à Montferrand-le-Château :

15 h 15 :  nos plus beaux souvenirs à Béthanie, 
conclus par l’avenir de Béthanie.

16 h 30 :  messe en l’honneur du bienheureux 
Jean-Joseph Lataste.

17 h 30 :  Les Anges du péché, l’histoire de Béthanie, 
film de Robert Bresson en 1943.

contact
 asso.lataste@gmail.com

Merci, Béthanie !
DEPUIS PRÈS DE 160 ANS, LES DOMINICAINES DE BÉTHANIE ONT ENRICHI LE DIOCÈSE 
ET FAIT RAYONNER À TRAVERS L’EUROPE ET LES ÉTATS-UNIS LE MESSAGE DE LEUR 
FONDATEUR, LE BIENHEUREUX PÈRE JEAN-JOSEPH LATASTE. CE MESSAGE N’EST AUTRE 
QUE CELUI DE LA MISÉRICORDE POUR TOUS, DANS L’ESPRIT DE JÉSUS, ENVOYÉ DE DIEU 
NON POUR JUGER MAIS POUR SAUVER CE QUI ÉTAIT PERDU.
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Après le repos, le dépaysement des vacances,
les ressourcements de toutes sortes,

commence une nouvelle étape de ma vie.
Voici mes projets, ma bonne volonté,

mes incertitudes, mes craintes, mes joies,
mes peines, mes désirs, mes limites.

si parfois je traîne les pieds,
rappelle-moi la chance

de pouvoir espérer un avenir…
Un avenir, telle une page blanche

que je désire remplir de Vie.
Je crois, seigneur, à ta présence,

à ton sourire et à ta grâce.
Quand je ferai acte de liberté,

quand prendra forme au fil des jours
telle ou telle décision, petite ou grande,

je sais que là où je serai,
tu seras avec moi.

Anne Mouazan (sœur du Christ Rédempteur)

source : https://www.aumoneriehopitauxpau.fr/prieres/priere-pour-la-rentree
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Lecahier diocésain

diocese-besancon.fr

L’
école Saint-Joseph Sainte-
Ur s u l e  d e  B e s a n ç o n 
est composée de douze 
classes depuis la mater-

nelle jusqu’au CM2 avec un effectif 
de trois-cent-vingt élèves. Le projet 
d’école inclut des temps d’anima-
tion pastorale dont de nombreuses 
actions balisent l’année. La première 
est la bénédiction des cartables.  
Ainsi, les élèves de l’école Saint-Joseph 
Sainte-Ursule se sont réunis autour du 
père Sylvain Muller. Ensemble, ils ont 
reçu une bénédiction pour leurs car-
tables et leurs doudous, accompagnée 
de vœux de bonheur, de beauté et de 
bienveillance pour l’année à venir.
Alors que sur un plan étymologique, 
le terme « bénir » signifie « dire du 
bien de », le cartable représente bien 
plus qu’un simple accessoire ; c’est un 
symbole d’apprentissage, de décou-
vertes et de moments partagés. Il est 
le trait d’union, parfois l’objet transi-
tionnel entre l’école et l’univers privé 
de l’enfant.

Bénédiction des  
porteurs de cartable
Seigneur, regarde ces enfants accompagnés de leurs 
parents et de leurs catéchistes. Ils sont joyeux de se 
retrouver après un été de repos, de rencontres et de 
détente. Pour eux, l’heure de la rentrée scolaire a déjà 
sonné. Tu les connais chacun par leur nom. Tu sais leur 
désir d’être instruits, d’apprendre et de comprendre.

Seigneur, tu aimes les enfants curieux et intéressés, 
chercheurs, travailleurs et courageux.  
Chaque jour, ils se rendent en classe pour nourrir  
leur esprit de connaissances et leur cœur du bien,  
du beau et du bon que des amis leur partagent.

Seigneur, bénis ces porteurs de cartables ici 
rassemblés. Que les livres d’école contenus dans 
ces cartables soient amis. Ils représentent deux 
pôles importants de la vie des enfants : l’esprit pour 
apprendre et le cœur pour choisir et aimer.
Que ces enfants sachent partager entre eux leur savoir  
et leur croire, leur amitié et leur goûter.  
Qu’ils sachent s’entraider, consoler, intégrer les nouveaux 
à leurs jeux. Qu’ils soient actifs et réactifs, attentifs, 
participatifs et respectueux des différences entre eux.

Seigneur, bénis ces porteurs de cartables, toi qui es 
Dieu Tout-Puissant créateur de toute chose et qui 
veux tellement que nous apprenions un peu de ce 
que tu sais en totalité. Bénis, Seigneur, ces enfants, 
au nom du Père et du Fils et du Saint-Esprit. Amen !

Bénédiction des cartables
Cette cérémonie a donc pour ambition de transmettre des souhaits 
de bien-être aux élèves, tout en invoquant la protection divine pour 
les accompagner, les aider à grandir tout au long de l’année et pour 
entretenir des liens constructifs entre l’école, les familles et l’élève.
Puissent le cartable et l’enfant qui le porte sur son dos garder l’em-
preinte de ses vœux chargés d’humanité.

Marie Aoun et Jean-Marie Revillot



P
etite modification : 
nous avons décidé 
deux jeudis en juillet 
et deux en août dans 

les églises des deux paroisses, 
de 20 h à 21 h 30.
Ces soirées permettent aux 
communautés locales de 
s’adresser à tous en vivant de 
sa mission d’accueil. Ouvrir 
la porte de nos églises, c’est 
accueillir celui qui passe, c’est 
aller à la rencontre de celui qui 
entre. Ce sont des moments 
où il y a autant à recevoir qu’à 
donner, que vous soyez organi-
sateur ou visiteur, et c’est éga-
lement une opportunité pour 
nos églises de réaffirmer leur 
place au sein de la commune.
À Melisey, nous avons sou-
haité que cette manifestation 
estivale cultuelle et culturelle 
fasse lien avec le tourisme. 
Permettre à tous de découvrir 
notre patrimoine religieux, 
particulièrement le chœur 
roman (classé monument his-
torique en 1986) où nous pou-
vons voir l’abside, l’absidiole 
et l’avant chœur portant le clo-
cher. Sont visibles également 
les deux sarcophages monoli-
thiques en grès, vêtements et 
objets religieux et liturgiques. 
L’église morgelote a une par-
ticularité : la quasi-totalité des 
vitraux a été réalisée grâce à 
des dons de familles du village.
Les personnes ont pu cet été 
découvrir la maquette de 
l’église de Melisey, réalisée 
avec minutie et perfection par 

Pierre Pheulpin, qui a eu la 
grande gentillesse d’en faire 
don à la paroisse.
Ces soirées dans nos églises 
permettent sur un fond musi-
cal de passer un moment cha-
leureux de partage, de prière, 
que chacun puisse apporter 
son savoir et ses connaissances.
Je conclurai comme l’an passé. 
Une église lumineuse, éclai-
rée seulement avec des cierges 
et des petites bougies, donne 
tout son sens et sa profondeur 
au lieu et fait entrer dans un 
moment de spiritualité très 
fort. En sortant d’une telle soi-
rée, nous avons le sentiment 
d’emporter avec soi un peu 
de la beauté que nous y avons 
trouvée et d’y laisser un peu de 
son esprit et de cœur.
Il faut croire et espérer en la 
vie et gardons et entretenons 
notre joie pour nourrir et enri-
chir notre foi. n

Francis Bolot

La Vierge rénovée de Melay
En septembre 1944, les troupes américaines arrivent 
à Ecromagny ; des soldats allemands sont dans les 
bois autour de Melay et aux Contances. Pour les 
déloger, les Américains utilisent leur artillerie.
Cela occasionnera d’importants dégâts dans le 
village et ses alentours : maisons brûlées, toitures 
détruites, portes de granges éventrées.
Pour l’anecdote, notre maison a reçu deux obus (un dans 
le four à pain, un dans l’écurie), un troisième est tombé 
devant la maison et son cratère a servi de trou pour 
poser le poteau électrique quelques années après.
Armand Pernot racontait qu’un obus avait éclaté contre 
un sapin devant la ferme de ses parents alors qu’ils 
étaient tous dans la cour. Le sapin les a épargnés.
À la fin de la guerre, les habitants décidèrent donc qu’en 
remerciement du fait qu’il n’y avait pas eu de victimes 
de ces tirs, une Vierge serait érigée sur le hameau.
Les habitants se cotisèrent en fonction de leurs moyens 
et une statue de fonte fut achetée. Il fallut ensuite 
trouver un emplacement pour l’y installer. Dans un 
premier temps, il était prévu de la placer sur la butte 
devant l’école. Mais Victor Grosjean, qui avait été de 
toutes les démarches du projet, souhaitait la voir depuis 
son lit (il dormait « au poêle » de la maison de Thérèse 
Jacquey) ; c’est ainsi que l’emplacement actuel fut choisi !
Ce même Victor écrivit à l’archevêque de Besançon, 
Mgr Dubourg, pour qu’il vienne bénir la statue, ce qui fut 
fait en 1948 en même temps que son inauguration.
Régulièrement repeinte, la Vierge, avec les années, 
avait cependant besoin d’une rénovation complète, 
ce qui fut fait début 2025. Il y eut une vingtaine de 
dons de résidents actuels ou d’anciens habitants, mais 
également des dons ou des remises sur factures de 
quatre entreprises (Exploitation forestière Crevoisier, 
Société GS Industrie, SARL Simonin, la 4e souhaitant rester 
anonyme). Les dons ont couvert le montant des travaux, 
le reliquat a servi à peindre les marches du socle.
Le 14 août 2025, une procession aux flambeaux et 
une veillée de prières se sont déroulées au pied de la 
Vierge de Melay qui avait retrouvé tout son éclat.

Ludovic Henry

La Vierge de Melay avant rénovation 
en octobre 2024 et après, en mai 2025.

La Nuit des 
églises à Melisey
EN COMMUNION AVEC LE PÈRE BELIN, LES ÉQUIPES 
DE COORDINATION DE MELISEY ET LURE, 
NOUS AVONS DÉCIDÉ DE RENOUVELER LES SOIRÉES  
NUIT DES ÉGLISES.

Le chœur, éclairé et fleuri.

La maquette réalisée 
par Pierre Pheulpin.

Le Saint Desle #155 • Septembre 2025 9
PAYS DE MELISEY



Manolie, comment avez-vous eu 
connaissance des Cadets de la Défense 
et de quoi s’agit-il ?
Une amie qui avait déjà fait ça ailleurs m’en a 
parlé et cela m’a tentée. J’ai donc intégré la pre-
mière promotion ouverte en Haute-Saône, à 
Lure durant mon année de troisième et comme 
cela m’a plu, j’ai demandé à y retourner cette 
année en tant qu’encadrante.
C’est un dispositif dépendant de l’armée, en lien 
avec les collèges, dont le but est une formation 
à la citoyenneté. Cela s’adresse aux élèves de 
3e. Nous avons des activités sportives, des ren-
contres d’intervenants qui nous parlent de leur 
expérience et de leur fonction (anciens combat-
tants, gendarmes, préfet, maire, député), des 
visites des régiments. Nous sommes allés voir 
la BA116* à Luxeuil, le 1er RA** et 35e RI*** à Bou-
rogne et Belfort. C’est la BA 116 de Luxeuil qui 
nous fournit les uniformes. Nous participons 
aussi aux cérémonies commémoratives locales 
et nationales. Celles des 8 mai et 11 novembre 
sont obligatoires, si on ne peut pas y être on ne 
peut pas être Cadet de la Défense.
Il y a également des topos sur les métiers, le 
cyber-harcèlement… On fait l’apprentissage de 
la citoyenneté, la politesse, les codes de l’armée, 
l’obéissance, la ponctualité. Nous n’avons pas 
le droit d’être en retard ou d’oublier quelque 
chose : un jour j’ai oublié mon calot pour une 
commémoration, je n’ai pas pu y participer, 
j’étais à côté pour vendre des bleuets.
Les activités ont lieu le mercredi après-midi. Ce 
sont des réservistes ou des anciens militaires, 
volontaires, qui nous encadrent.

Quelles sont les activités sportives 
proposées ?
Du self-défense, la marche (nous sommes allés 
à la Planche-les-Belles-filles), la course à pied, 
une sorte de parcours du combattant et de la 
plongée à la piscine de Lure. On nous demande 
de nous entraîner à courir pour être en forme !
J’aime le sport, je fais aussi de l’escalade et de 
la gymnastique en club, c’est pourquoi à la ren-
trée je vais en première au lycée de Vesoul pour 
avoir option sport, je serai pensionnaire.

Comment les jeunes peuvent-ils connaître 
cette proposition ?
À Lure, l’information se fait par affichage, et 
au collège de Champagney une présentation 
des Cadets est faite aux élèves de 4e, pour qu’ils 
s’inscrivent quand ils seront en 3e.

Manolie aux Cadets de la Défense
MANOLIE A 16 ANS, HABITE CLAIREGOUTTE, AIME DIEU, LES AMIS, LE SPORT. ELLE A ÉTÉ CONFIRMÉE 
CETTE ANNÉE À LURE AVEC LES 29 AUTRES JEUNES DU DOYENNÉ. QUAND ELLE PARLE DE LA RETRAITE 
À TAIZÉ, C’EST AVEC BEAUCOUP D’ENTHOUSIASME (« ON EST TOUS LÀ POUR LA MÊME CHOSE ! »). ELLE PREND 
AU SÉRIEUX SON RÔLE DE MARRAINE POUR SA COUSINE QUI SE PRÉPARE AU BAPTÊME DANS LA PAROISSE 
DE VILLERSEXEL. EN FÉVRIER 2024, ELLE A INTÉGRÉ LA PREMIÈRE PROMOTION DES CADETS DE LA DÉFENSE 
DU DÉPARTEMENT DE HAUTE-SAÔNE. C’EST AVEC LE MÊME ENTHOUSIASME QU’ELLE NOUS PARLE DE CETTE 
EXPÉRIENCE DEVENUE PASSION.

Manolie et 
sa grand-mère.

Le dispositif prévoit de prendre 
en charge quinze à vingt jeunes 
par promo. Environ un tiers 
souhaite devenir militaire ou 
gendarme plus tard.

Et vous ?
Je veux être gendarme. Avant 
d’être aux Cadets, je voulais 
déjà être dans l’armée, j’aime 
bien l’uniforme ! J’ai fait mon 
stage de seconde au 1er RA. 
Mon projet est de passer mon 
bac puis une licence STAPS 
avant de passer le concours de 
l’école de gendarmerie.
J’ai aussi fait la première par-
tie du Service national univer-

sel (SNU). C’est un camp de dix 
jours, en dehors de son dépar-
tement, pour les 16-18 ans. Le 
but c’est de faire grandir le 
citoyen de demain avec la vie 
en commun par maisonnée de 
quinze, la levée des couleurs 
le matin, le sport (stretching, 
sports collectifs), la marche 
dans le maquis, les visites du 
musée des anciens combat-
tants. À chaque maisonnée est 
attribuée une vertu citoyenne 
qui est une sorte de fil rouge 
durant tout le camp. La nôtre 
était la tolérance. Il y a aussi 
des intervenants qui nous 
font des topos sur différents 
thèmes. Nous n’avons droit 
qu’à une heure maxi de télé-
phone portable, mais parfois 
ce n’est qu’un quart d’heure !
L’an prochain, je ferai la 
seconde partie du SNU : deux 
semaines de mission d’inté-
rêt général. Je vais deman-
der à intégrer les Cadets de la 
gendarmerie.

Qu’est ce qui vous motive 
dans ce projet d’être 
gendarme ?
Pour moi c’est servir, être utile 
pour le pays. n

I. Paris
* Base aérienne 116
** 1er régiment d’artillerie
*** 35e régiment d’infanterie

Manolie porte le drapeau au côté de sa promotion des Cadets 
de la Défense lors d’une commémoration patriotique.
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P
ar une belle journée d’été, une 
trentaine de fidèles se sont ras-
semblés à Oppenans pour un 
événement tout à la fois rare 

et profondément symbolique : la 
bénédiction des cinq croix 
du village.
Érigées initialement au 
cours des années 1870, 
ces croix, témoins 
silencieux de la foi 
de nos aînés, ont été 
remplacées en 1994, 
dans le souci de pré-
server ce patrimoine 
spirituel qui marque 
nos chemins et nos vies.
En ce jour béni, les parti-
cipants ont cheminé ensemble 
dans une procession joyeuse et recueil-

lie. Quatre croix ont été visitées, cha-
cune devenant un lieu de prière et de 
mémoire. Malgré la chaleur de l’été et 
les montées parfois raides du village, 

les cœurs sont restés unis, portés 
par la beauté du moment.

La marche s’est conclue 
devant la Vierge bénie 

en 2009 par Monsei-
gneur Lacrampe. Là, 
tous se sont rassem-
blés dans une prière 
universelle, confiant 
à Marie les inten-

tions du monde et de 
chacun. Un chant à la 

Vierge a fait vibrer les 
voix et les âmes, dans une 

douce harmonie entre tradition 
et espérance.

GARAGE ROLIER
RENAULT LURE
Véhicules neufs et occasions

Ateliers mécanique
Tôlerie - Peinture

contact@renaultlure.fr
Zac de la Saline 70200 LURE - 03 84 62 40 60

NOUVELLE R5
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ce
s)S.E.L.A.R.L « La Notariale » 

8, rue du Maréchal Leclerc 70200 LURE
negociation.70027@notaires.fr - 03 84 62 86 66

LURE , Secteur Calme et proche des écoles et du centre ville : Maison d'habitation en bon état 
d'entretien, composée de : - Au rez-de-chaussée : 1 pièce, 1 chambre avec placards, chaufferie 
fuel (récente), cave et garage- Au rez-de-chaussée surélevé  :  entrée, cuisine équipée, salon-
salle à manger avec une cheminée, salle de bains avec baignoire , wc, couloir, 3 chambres dont 
1 avec placards Terrain attenant , le tout d'une super� cie de 8 ares env. Prix : 178 500 �
170 000 C + Honoraires de négo. : 8500 �  (soit 5% à la charge de l'acquéreur)

Réf. 70027-258766

BÉNÉDICTION DES CROIX D’OPPENANS

Une procession sous le signe de 
la foi et de la solidarité

La Vierge bénie en 2009 par 
Monseigneur Lacrampe.

« Un chant à 
la Vierge a fait vibrer 
les voix et les âmes, 

dans une douce 
harmonie entre 

tradition 
et espérance. »

Cette célébration s’est prolongée dans la convi-
vialité par un apéritif offert par la municipalité. 
Dans la fraîcheur bienfaisante de la salle com-
munale, les échanges ont été chaleureux.
Car au-delà des pierres et des croix, c’est bien 
une communauté vivante qui s’est exprimée : 
un village rassemblé autour de sa foi, de son 
histoire et de ses liens fraternels. n

Mathilde

Une des cinq croix bénies.
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Mois de prière pour la Création 

DU 1ER SEPTEMBRE AU 4 OCTOBRE 
Exposition photos à l’oratoire du monastère : Contempler la beauté de la création 
avec Laudato si’ et le Cantique des créatures de saint François d’Assise. 
3 octobre 20 h 15 : veillée de prière au monastère. 
4 octobre 11h : eucharistie de la fête de saint François à Notre-Dame du Haut.
Week-end au monastère 

DU VENDREDI 31 OCTOBRE 16 H  
AU DIMANCHE 2 NOVEMBRE 14 H 
« Ce qu’il y a de fou, de méprisé, voilà ce que Dieu a choisi », par Axel Isabey, chapelain. 

AGENDA

EN CETTE ANNÉE DU JUBILÉ DE L’ESPÉRANCE, NOUS FÊTONS SUR LA COLLINE NOTRE-DAME DU HAUT LES 
70 ANS DE L’INAUGURATION DE LA CHAPELLE CONSTRUITE PAR LE CORBUSIER. LE 25 JUIN 2025, À LA FIN DE 
L’EUCHARISTIE ANNIVERSAIRE, LE PRÉSIDENT DE L’AONDH (ASSOCIATION ŒUVRE NOTRE-DAME DU HAUT), 
JEAN-JACQUES VIROT, NOUS A RAPPELÉ COMBIEN CE LIEU EST RARE, PRÉCIEUX, À AIMER ET PROTÉGER. 
IL S’Y TROUVE COMME UN TRÉSOR CACHÉ, UN APPEL UNIVERSEL À L’INTÉRIORITÉ.  « J’AI VOULU CRÉER UN LIEU 
DE SILENCE, DE PRIÈRE, DE PAIX ET DE JOIE INTÉRIEURE », DISAIT D’AILLEURS LE CORBUSIER. 
INTERROGÉE SUR L’ESPÉRANCE, SŒUR MARIE CLAIRE ÉVOQUE CE TRÉSOR.

De la peur à la confiance

T
u nous as faits pour Toi, Seigneur, et 
notre cœur est sans repos tant qu’il 
ne demeure en Toi. » (Saint Augustin)
On ne le croirait peut-être pas, mais 

il semble bien que la société actuelle, dans son 
désir effréné de réussite, soit victime d’une 
course contre la peur : peur de manquer, d’être 
exploité, trompé, peur de ne pas être reconnu, 
estimé à sa juste valeur, aimé, admiré… Cela peut 
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Toussaint 

SAMEDI 1ER NOVEMBRE  
ET DIMANCHE  
2 NOVEMBRE 
Eucharistie à 11 h à 
Notre-Dame du Haut.
LES DIMANCHES  
À PARTIR DU  
9 NOVEMBRE  
Eucharistie à 11 h à 
l’oratoire du monastère

entraîner la hantise d’accumu-
ler, de se protéger à outrance. Il 
est vrai que nous sommes tous 
vulnérables, mais sans vou-
loir le montrer, et cette peur 
au fond de soi-même, même 
occultée : peur de vivre ? peur 
de mourir ? empoisonne nos 
vies. Elle nous plonge dans la 
course à l’avoir, au paraître, à 
une hyper-sécurité de domi-
nation, de possession, pour soi 
ou pour son « clan ». Comment 
sortir de ce piège ? de ce men-
songe d’être en vérité ?
Le contraire de la peur, c’est la 
foi. Ni tranquillité, ni insou-
ciance, ni même paix à prix 
modique.
Mais confiance en ce Tout 
Autre qui nous visite dans le 
présent et nous ouvre toujours 
un avenir.
Cette foi fait naître en nous 
l’amour, qui nous transforme 
et peut se répandre sur les 
autres en gratuité. Ce « trésor 
caché », présent en chacun de 
nous, comment le reconnaître ?
C’est peut-être l’amour qui 
donne sens à notre vie… C’est 
peut-être la paix retrou-
vée après l’affrontement… 
C’est peut-être le renouveau 
qui germe après l’effondre-

ment… C’est peut-être la pré-
sence divine au plus secret des 
cœurs…
Parfois nous le découvrons 
chez nous, entre sœurs, chez 
nos hôtes quand ils nous font 
cadeau de quelques lignes 
dans notre livre d’or, nous le 
devinons parmi les nombreux 
visiteurs de Notre-Dame du 
Haut qui allument un cierge, 
confient une prière…
C’est en tout cas pour tous la 
Bonne Nouvelle apportée par 
le Christ, le Royaume de Dieu 
au milieu de nous, de tous ceux 
qui l’accueillent… l’annonce 
et la promesse que nous pou-
vons, avec Jésus, franchir la 
mort, toute mort, pour un sur-
croît d’être. Fécondité du don 
de soi, richesse intérieure qui 
ouvre à la joie, à l’espérance… 
Cette espérance que nous 
souhaite l’apôtre Paul : « Que 
le Dieu de l’espérance vous 
donne en plénitude, dans votre 
acte de foi, la joie et la paix, afin 
que l’espérance surabonde en 
vous par la vertu de l’Esprit 
Saint. » (Romains 15,13)

Sœur Marie Claire,  
clarisse à Ronchamp

Prier à 
Notre-Dame 
du Haut.

«
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Horaire des célébrations (sous réserve de modification)

Colline Notre-Dame du Haut, tous les dimanches messe à 11 h :
• à la chapelle jusqu’à la Toussaint
• dans l’oratoire du monastère après la Toussaint

DATES LIEUX
S. 4 octobre 18 h 30 Château-Lambert

D. 5 octobre 10 h 30 Lure
10 h Champagney

S. 11 octobre 18 h 30 Belfahy

D. 12 octobre
10 h 30 Lure
10 h Frahier
10 Athesans

S. 18 octobre 18 h 30 Miellin
18 h Abbenans

D. 19 octobre 10 h 30 Lure
10 Ronchamp

S. 25 octobre 18 h 30 Magny-Vernois
18 h Plancher-Bas

D. 26 octobre 10 h 30 Servance
10 h Villersexel

S. 1er novembre
Toussaint

9 h 30 Melisey
11 h Lure
10 h Villersexel
10 h Champagney

D. 2 novembre
Messe des 
défunts

10 h 30 Saint-Germain
10 h Athesans
10 h Ronchamp

S. 8 novembre 18 h 30 Saint-Barthélémy
18 h Villersexel (Saint-Hubert)

D. 9 novembre 10 h 30 Lure
10 h Champagney

Mardi 
11 novembre

10 h Champagney
10 h Villersexel

S. 15 novembre 18 h 30 Ecromagny
18 h Champagney (Sainte-Cécile)

D. 16 novembre 10 h 30 Lure
10 h Villersexel

S. 22 novembre 18 h 30 Fresse
18 h Courchaton

D. 23 novembre 10 h 30 Lure
10 h Ronchamp (Christ-Roi)

S. 29 novembre 18 h 30 Vouhenans

D. 30 novembre
10 h 30 Melisey
10 h Athesans
10 h Ronchamp

RAPPEL

Inscription à la catéchèse  
pour la rentrée 2025
 
Pour les enfants qui ne sont pas encore inscrits, 
vous pouvez contacter les personnes suivantes :

LURE : pour l’inscription à la catéchèse du CP 
à la 5e, ainsi que pour l’inscription à l’aumônerie 
du collège et à l’aumônerie du lycée, prendre 
contact avec Valérie AMBERT, 06 45 47 38 46

MELISEY : Francis BOLOT, 06 76 55 07 48

CHAMPAGNEY : Isabelle PARIS, 03 84 23 99 91

ATHESANS-MOFFANS ET VILLERSEXEL : 
Nathalie CREANTOR, 06 63 37 68 75

DATES LIEUX

S. 6 décembre
18 h 30 Haut-du-Them
18 h Plancher-les-Mines 
(Saint-Nicolas)
18 h Esprels

D. 7 décembre 10 h 30 Lure
10 h Champagney

PAYS DE LURE
Randonnée spirituelle
SAMEDI 27 SEPTEMBRE
Circuit autour de Saint-Germain avec départ à 10 h 
depuis l’église. Prévoir le pique-nique et la journée se 
terminera par la messe à 16 h à l’église de Saint-Germain.

PAROISSE DU PAYS DE CHAMPAGNEY 
Baptême des jeunes enfants 
Réunion pour les parents qui désirent faire baptiser 
leur enfant : VENDREDIS 3 OCTOBRE, 7 NOVEMBRE, 
5 DÉCEMBRE à 20 h, au presbytère de Champagney.
Contact : Arnaud Leclerc 06 61 98 70 26  
champagney.bapteme@gmail.com

AGENDA
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PAROISSE DU PAYS DE LURE

Ont reçu le sacrement  
du baptême
Gabriel RICHARD, le 25 mai
Hayden SZMYTKA, le 8 juin
Alba FLANDIN, le 8 juin
Charlotte BOILLOT, le 8 juin
Ambre BEAUCHET, le 8 juin
Achille JACQUOT, le 22 juin
Manel SPINOLA DE FREITAS, 
le 22 juin
Méline LEUVREY-HENRY, le 22 juin
Jules GIRARDOT, le 10 août
Gabriel OUDOT, le 10 août
Margot PICHOT, le 10 août

Se sont unis devant Dieu  
par le mariage
Jérémy VAUBOURG et 
Anaïs STROTTNER, le 17 mai
Julien DAL COL et Laury GRIMAUD, 
le 31 mai
Loïc RAMASSANY et 
Judicaël JOURSON, le 28 juin
Pierrick NAYNER et Elodie DIRAND, 
le 19 juillet
David CHARLES et Julie VIARD, 
le 26 juillet

Nous ont quittés pour  
la maison du Père
Jean-Jacques MATHIEU, 68 ans, 
le 30 mai
Claude VAREILLE, 77 ans, le 30 mai
Yvonne LOUATO, née LAMBERT, 
87 ans, le 4 juin
Elisabeth ZIMMERLIN, 79 ans, le 11 juin
Renée GIGON, née REMY, 92 ans, 
le 16 juin
Suzanne ROLLET, née BRESSON, 
96 ans, le 19 juin
Angèle VALDENAIRE, 
née LAMBOLEY, 78 ans, le 20 juin
Ida SIMONI, née CAUMO, 94 ans, 
le 3 juillet
Jeanine LASSAUGE, née LALLOZ, 
86 ans, le 7 juillet
Jean-Marie CHARMY, 88 ans, le 7 juillet
Josette VERRIER, 75 ans, le 9 juillet
Geneviève CARRIERE, 
née PEQUEGNOT, 93 ans, le 17 juillet
Emile KRETZER, 89 ans, le 31 juillet
Antoinette SCHACHER, née BACCOT, 
102 ans, le 2 août
Marie Lucie ROUILLON, née MICHEL, 
100 ans, le 5 août
Jacqueline MASSON, née MENIGOZ, 
95 ans, le 7 août
Philippe PETITJEAN, 65 ans, le 6 août

PAROISSE DE MELISEY

Ont reçu le sacrement  
du baptême
Roméo MONNIN, le 15 JUIN
Romane ROSSE, le 17 août
Alba ROSSE, le 17 août
Logan ROSSE, le 17 août

Se sont unis devant Dieu  
par le mariage
Renaud FOURCAUDOT et 
Elody KELLER, le 14 juin
Guillaume THOMAS et 
Laura MIGNEREY, le 21 juin
Aurélien PETITGIRARD et 
Mélanie LAROCH, le 5 juillet

Nous ont quittés pour  
la maison du Père
Paulette MOUGENOT, 99 ans, le 10 mai
Janine DEVALLAND, née LAHEURTE, 
88 ans, le 13 mai
Sylvain GRANDMOUGIN, 50 ans, 
le 19 mai
Arlette ADREANI, née MARTY, 101 ans, 
le 30 mai
Natacha SALVADOR, née MEYER, 
61 ans, le 10 juin
Colette OLIVIER, née TUAILLON, 
94 ans, le 23 juin
Robert GIET, 77 ans, le 30 juin
Nicole LOIGEROT, née BRETAGNE, 
85 ans, le 4 juillet
Odile JEANBLANC, 83 ans, le 8 juillet
Gilles LASSAUGE, 52 ans, le 8 juillet
Irène DELOYE, née TISSERAND, 
93 ans, le 14 juillet
Clarisse DEMESY, 26 ans, le 21 juillet
Guy NOEL, 74 ans, le 23 juillet
Ginette PY, née GRANDJEAN, 90 ans,
le 8 août
Virginie RIAT, née COUTHERUT, 
50 ans, le 9 août
Marie (Madeleine) GRANDVOINET,
née PINOT, 92 ans, le 9 août
Philippe BEGEY, 53 ans, le 16 août

PAROISSE DE CHAMPAGNEY

Ont reçu le sacrement  
du baptême
Djayzi REINHARD, le 15 juin
Sone REYNARD, le 15 juin
Holey CARRIÈRE, le 15 juin
Shonna CARRIÈRE, le 15 juin
Iris CARRIÈRE, le 15 juin
Jade ROEDER-REYNARD, le 15 juin
Gwendoline ROEDER, le 15 juin
Irys WEISS, le 15 juin
Charles RENAUD, le 22 juin
Charlotte TOURDOT, le 22 juin
Arthur BANACHE, le 13 juillet
Nina MUSACO, le 27 juillet

Se sont unis devant Dieu  
par le mariage
Cyril BOUCOT et Aurore DEMERS, 
le 7 juin
Adrien DESGRANDCHAMPS et 
Justine RIETH, le 21 juin
Alain HELLEC et 
Nadège HENNEQUIN, le 28 juin

Nous ont quittés pour  
la maison du Père
Jean-Marie JEANDENANT, 75 ans, 
le 20 mai
Juliette JEANNIN, née GILLET, 97 ans, 
le 2 juin
Jacques SONNET, 92 ans, le 3 juin
Paulette ADAMCZYK, née LELIEVRE, 
86 ans, le 6 juin
Jean-Claude GUIOT, 77 ans, le 7 juin
Denis ANDRÉ, 67 ans, le 10 juin
Simone NIGGLI, née SCHLATTER, 
96 ans, le 10 juin
Antoine PICHETTO, 86 ans, le 16 juin
Bernadette RÉMERY, née LAMBELIN, 
86 ans, le 18 juin
Irène GABLE, née CARDOT, 92 ans, 
le 19 juin
Yvette CHIPEAUX, née COUTURIER, 
85 ans, le 20 juin
André LAMBELIN, 59 ans, le 27 juin
Odette DUTOUR, née SONET, 89 ans, 
le 7 juillet
Hélène PY, née GABLE, 93 ans, 
le 23 juillet
Raoul NARDIN, 84 ans, le 25 juillet
Gilbert CHAUVIN, 85 ans, le 5 août
Marcel DAVID, 94 ans, le 6 août
Jan MENDRITZKI, 63 ans, le 8 août
Maryvonne FERRY, née LALLOZ, 
77 ans, le 11 août
Monique LAVACHERIE, 
née LAMBOLEY, 79 ans, le 12 août
Claude LÉNÉ, 92 ans, le 13 août
Serge SYRIES, 89 ans, le 14 août

PAROISSE D’ATHESANS-MOFFANS

Ont reçu le sacrement  
du baptême
Lola COSTILLE, le 25 mai
Lisa  COSTILLE, le 25 mai
Ava LEVREY, le 8 juin
Adriann GALLAND, le 8 juin
Flora MARTIN, le 8 juin
Ayden STENEGRI, le 21 juin
Ylan BRIMBEUF, le 21 juin
Alessio GUENO, leT 29 juin
Alexis LAMIELLE , le 6 juillet
Margot PAGNOT, le 3 août
Mathias CREVAT, le 3 août
Victoire BOILEAU, le 9 août

 Nos joies, nos peines
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 Mme  Mlle  M. Nom……………………………………………...................... Prénom…………………………………………..

Adresse……………………………………………..................................................................................................................... 
			 
Code postal 	                      Commune……………………………………………...................................................................

Je désire souscrire un abonnement pour l’année (4 numéros)
au journal du doyenné Sur les pas de saint Desle 
au prix de :  10 euros (abonnement simple)
	  15 euros ou plus (abonnement de soutien)

Je règle  en espèces  par chèque, libellé à l’ordre de ma paroisse.
Et j’adresse ce bulletin, accompagné de mon règlement, à :
• Paroisse de Champagney : Presbytère, 1, rue Campredon 70290 Champagney
• Paroisse de Lure : Presbytère, 6, rue Kléber 70200 Lure
• Paroisse de Athesans-Villersexel : Presbytère, 12, rue du Presbytère 70110 Villersexel
• Paroisse de Mélisey : Maison paroissiale, 10, rue du Moulin 70270 Mélisey

Fait à…………………………………………….....	                Signature :

Date : ……………………………………............

BULLETIN D’ABONNEMENT





DOYENNÉ 
P.5 PAYS DE CHAMPAGNEY P.10 NOTRE-DAME DU HAUT P.12

Hugo, jeune pèlerin  en quête d’absolu Manolie aux  Cadets de la Défense De la peur  à la confiance

Vie, espérance, joie de la foi !

Les jeunes du diocèse pour le jubilé à Rome.

Le
 Saint DesleLE LIEN DU DOYENNÉ DE LURE

# 155 
SEptEmbRE 

2025
tRImEStRIEL

pAROISSES D’AtHESANS, CHAmpAGNEY, 
LURE, mÉLISEY, VILLERSEXEL

Le
Saint Desle

LE LIEN DU DOYENNÉ DE LURE

Se sont unis devant Dieu  
par le mariage
Armand DECHAUX et 
Elsa GONCALVES, le 31 mai
Ludovic EFKHANIAN et 
Célia GENOD-OLIVIER, le 28 juin
Thomas AUBRY et Nilda MARSOT, 
le 5 juillet

Nous ont quittés pour  
la maison du Père
Jean-Pierre SZUFRYN, 83 ans, le 13 mai
Guy DURIN, 82 ans, le 14 mai
Benoit LEUVREY, 56 ans, le 22 mai
Jacqueline GARNIER, née BIGNANI, 
75 ans, le 2 juin
Noël BOREY, 81 ans, le 17 juin
Odette LAINE, née CHAMPONNOIS, 
89 ans, le 11 juillet
Marie-Thérèse JEANGERARD, 
née VANNSON, 95 ans, le 17 juillet
Raymonde PIOCHE, née BERTIN, 89 ans, 
le 17 juillet
Alain ELKANN, 83 ans, le 25 juillet

PAROISSE DE VILLERSEXEL

Ont reçu le sacrement  
du baptême
Sarah SIMON, le 1er juin
Eléna BOURNIQUEZ, le 7 juin
Eliott BOURNIQUEZ, le 7 juin
Juliette GAVOILLE, le 15 juin
Mahé MENESTRIER, le 22 juin
Victoria BERNARD, le 22 juin
Louis-Gaspard QUAIRE, le 19 juillet

Se sont unis devant Dieu  
par le mariage
Raphaël REYNOUARD et 
Jacinthe SUBIGER , le 24 mai
Sébastien MARCO et 
Clémence ZAHNER, le 7 juin
Romain BELOT et 
Sharleen WRZESINSKI, le 21 juin
Alexandre BUREY et 
Océane JUNG, le 28 juin
Thomas BECKER et Salomé MARRIERE, 
le 12 juillet
Antoine VILLEDIEU et Anaïs BORGO, 
le 19 juillet
Anthony QUAIRE et 
Onihanitriniala-Adriane 
RABETOKOTANY, le 19 juillet
Kilian HUGUES et Vivien VAS, 
le 23 juillet
Gonzalo GOMEZ HABIB et 
Anne-Laure MANDENGUE-SOSSO, 
le  9 août

Nous ont quittés pour  
la maison du Père
Sœur Marie-Thérèse BENARD, 98 ans, 
le 19 février
Sœur Marie-Chantal BLANC, 91 ans, 
le 15 mai
Yvette VIEILLARD, née CLAVIER, 
75 ans, le 16 mai
Ghislain FLAJOULOT, 49 ans, le 27 mai
Gilberte MARQUAND, née FLEURY, 
84 ans, le 28 mai
Marie-Yvette BOILLOT, née LAFITTE, 
95 ans, le 5 juin
Monique BRESSON, née BOBY, 89 ans, 
le 24 juin
Caroline CHARDENOT, 
née MASSENOT, 33 ans, le 18 juillet
Sœur Jeanne CACHOT, 74 ans, le 22 juillet
Martine BELLET, 68 ans, le 2 août

Troisième jour 
du Jubilé des jeunes 
du diocèse à Rome.
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DANS CHAQUE SECTEUR UN PHARMACIEN EST A VOTRE SERVICE
ATHESANS
M. PHEULPIN 03 84 20 13 14
Mme BIENFAIT
8, rue de Lure

CHAMPAGNEY
Mme GROSMAIRE 03 84 23 12 71
40, Grande Rue

LURE
M. Mme MEUNIER 03 84 30 16 64
27, av. de la République

MELISEY
Mme OLIVIER 03 84 20 82 95
22, route de Ronchamp

RONCHAMP
Mme MIVELLE  03 84 20 65 35
Mme PETREMENT
1, avenue Pasteur

VILLERSEXEL 
Mme BOUVROT 03 84 63 45 45
35, place du Monument

Mme PELAY  03 84 20 50 41
93, rue de Grammont

ROYE
Mme BAUDIN 03 84 30 30 86
5 b, rue de la Verrerie

Plantations
et création
de jardins

Entretien 
Espaces 

verts
Maçonnerie
paysagère

Clôtures
Portails

ZA Baron Bouvier 70200 FRANCHEVELLE - Tél. 03 84 61 74 28
www.voignier-paysagiste.fr

TRAITEMENTS 
DE SURFACE 

03 84 63 90 00
18, rue de la Tuilerie - 70200 Les Aynans  - www.galvanoplast.com

www.e-leclerc.com

MM�rc���n�����d����
� NN� N� � � R�

03 84 63 22 22

BIO’CHAUF
www.biochauf.com

Découvrez la nouvelle application

TOUS LES HORAIRES SONT AUSSI SUR 
WWW.MESSES.INFO

Découvrez la nouvelle application

70110 VILLERSEXEL 25680 ROUGEMONT
7j/7 - 24h/24 - 03 84 63 40 81 - contact@pfmlegendre.frHa
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800, rue de l'Hermitage 70110 VILLERSEXEL  03 84 20 50 40
notredame.villersexel@scolafc.org
Ecole Ste Marie EREA Lycée professionnel
du CP au CM2 Classe 6e 5e 4e 3e CAP Petite Enfance
Accueil d'élèves en Internat éducatif CAP Vente
diffi cultés Enseignement adapté Internat 
Internat mixte
Classes d'adaptations
Visites personnalisées sur rendez-vous

Le Groupe Scolaire Ste-Anne - St-Joseph de Lure

Ecole maternelle et primaire (accueil dès 2 ans)
Collège – Lycée professionnel tertiaire
Section d’apprentissage tertiaire 
1er établissement 100% classes numériques
Externat - 1/2 pension - Accueil de 7h15 à 18h30

Le Groupe Scolaire Ste-Anne - St-Joseph de LureLe Groupe Scolaire Ste-Anne - St-Joseph de Lure

1, rue de la Tannerie 
70200 LURE

03 84 89 00 80

www.steanne-stjoseph.fr

Le Groupe Scolaire Ste-Anne - St-Joseph de LureLe Groupe Scolaire Ste-Anne - St-Joseph de Lure


